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 GÉRARD SUBERCHICOT
Président de l’Union des clubs taurins de France (UCTF)

« Revendiquer le droit de vivre  
nos passions »

«  Arles est la Rome taurine, la référence  ». Ainsi Gérard  
Suberchicot justifie son choix d’avoir installé le siège social de 
son organisation à Arles. C’est là, au Patio de Camargue, que 
s’est tenu samedi 28 janvier le congrès de l’UCTF. Interview.

Ce congrès s’est tenu après une année où les tauromachies 
ont été plus que jamais attaquées…
Effectivement le contexte est difficile, les arts taurins sont me-
nacés : il y a eu la corrida, aujourd’hui la course camarguaise 
et demain ce sera la course landaise. L’Union des clubs taurins 
de France est justement là pour revendiquer le droit de vivre 
nos passions taurines en toute liberté. 800 personnes étaient à 
Arles pour le dire avec force au nom des 12 000 adhérents qui 
composent les clubs taurins venant de tout le sud de la France. 
C’est ça, la vocation de l’UCTF : fédérer toutes les tauromachies 
et en être les ambassadeurs.

Sur quoi ont porté les débats ?
Ce congrès, le premier depuis le début de la pandémie et la fin 
du mécénat de l’entreprise Paul Ricard, était l’occasion de mon-
trer notre force et notre dynamisme, dire que nous sommes plus 
que jamais vivants. Mais cette réunion est d’abord un moment 
convivial où l’on fait le bilan de la saison taurine. On retiendra 
qu’en 2022 les spectateurs ont retrouvé avec enthousiasme le 
chemin des arènes. On se souviendra aussi, entre autres, d’une 
grande faena de Daniel Luque à Arles.

Pourquoi avoir choisi d’ancrer l’UCTF ici ?
Parce qu’Arles est à la croisée des cultures taurines. C’est la Rome 
taurine, la référence. Et puis la Ville d’Arles et son maire Patrick de 
Carolis nous soutiennent, nous y sommes sensibles. Venir ici, c’est 
donc la marque d’une confiance réciproque. C’est un signe fort.

La Capea du Forum prend une nouvelle dimension
La place du Forum se transformera en « plaza de 
toros » le temps d'un week-end. Ce sera les 10, 11 
et 12 mars pour la traditionnelle Capea du Forum. 
Fort d'un programme* plus fourni que jamais, 
l'événement prend des allures de mini-feria. 
L'ouverture officielle des arènes portatives est 
prévue le vendredi à 14h30 avant une après-midi 
consacrée à la tauromachie espagnole en présence 
du maestro Victor Mendes et du petit génie Marcos 
Perez. Le samedi sera dédié à la course camarguaise 
et le dimanche matin, les cafetiers les plus 
courageux de la place feront leur entrée en piste !
* voir sur arles-agenda.fr
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Un grand projet  
de rénovation pour Barriol  
«  Améliorer le quotidien de ses habitants  » : tel 
est l’objectif du grand projet de rénovation de 
Barriol. Celui-ci a pris encore plus de consistance 
le 26 janvier, avec la visite d’Anne-Claire Mialot, 
directrice générale de l’Anru (Agence Nationale 
pour la Rénovation Urbaine).  «  Concrètement, il 
s’agit d’améliorer l’habitat, réaménager l’espace 
public, rénover les équipements et que les commerces 
retrouvent leur place, a-t-elle détaillé. Cette visite m’a 
permis de me faire une meilleure idée de la situation 
et de constater qu’une vraie dynamique collective est 
déjà en place avec la Ville et les bailleurs sociaux ». 

« Le quartier est difficilement vivable aujourd’hui, 
notre volonté est d’y remédier pour les 4 000 Arlésiens 
qui y résident » explique Patrick de Carolis, qui voit 
dans le déplacement de la directrice de l’Anru « un 
excellent signal pour l’avenir du projet ». Et le maire 
d’Arles, président de la communauté d’agglomération 
Arles-Crau-Camargue-Montagnette, de préciser que la 
réhabilitation de Barriol fait partie d’un mouvement 
plus global incluant le projet de port fluvial et 
la requalification de la voie rapide en boulevard 
urbain. « L’idée est de reconnecter le quartier avec le 
reste de la ville » insiste Anne-Claire Mialot. 
Prochaine étape : la signature entre la Ville et 
l’Anru d’une convention scellant le projet, avant 
d’en définir les contours en concertation avec 
les habitants. Le chantier, estimé à 116 millions 
d’euros (co-financement Anru, bailleurs sociaux, 
ville d’Arles, ACCM, Département, Région, CDC, Caf, 
ANCT), devrait être livré à l’horizon 2028-2030. 
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L’amitié au cœur  
des rencontres  
Arles-Sagné
Entre Arles et Sagné en Mauritanie, l’histoire, 
nourrie de partenariats, de voyages, 
d’expositions, de générosité, continue de 
s’écrire. Elle a commencé en 1989, date de la 
création du Comité de jumelage-coopération 
impulsé par Hélène et Max Varbedian et 
leurs amis. Aujourd’hui, après des années 
fastes et des périodes difficiles comme 
lors des récentes inondations à Sagné ou 
à cause de la crise sanitaire, les activités et 
les projets connaissent un regain de vitalité 
sous la présidence de Jean-Yves Ménella. 
Ainsi du 2 au 12 février, Arles a accueilli une 
délégation d’officiels et de ressortissants 
vivant en France, et diverses manifestations. 

Le 4 février, Mamoudou Heïba Bâ, le maire 
de Sagné, et Patrick de Carolis, le maire 
d’Arles, en présence des adjointes Eva 
Cardini, déléguée aux jumelages, Claire de 
Causans déléguée à la culture, ont signé le 
renouvellement de la Charte d’amitié entre le 
village mauritanien et la ville. L’engagement 
réciproque est fondé sur l’échange des 
cultures, le développement de valeurs entre 
pays du Nord et du Sud sur la démocratie, 
la lutte contre les intégrismes. Le comité 
de jumelage-coopération implique aussi 
de la part des bénévoles de l’association 
arlésienne des aides dans le domaine médical, 
économique, de l’accompagnement dans le 
secteur éducatif et social. « L’amélioration 
de la vie des Sagnankais est prioritaire. Nous 
envisageons prochainement l’achat de moto-
pompes pour la coopérative agricole des 
femmes, la finition des vestiaires du stade, 
l’initiation à l’informatique, la construction 
d’une école primaire et de petites halles 
de marché » explique Hélène Varbedian, 
secrétaire du Comité de jumelage-coopération.

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles

N ous étions nombreux à Arles en 2022, et encore plus nom-
breux à Montpellier le mois dernier, pour défendre notre iden-

tité et nos traditions taurines et équestres. Car il ne s’agit pas seu-
lement de défendre la corrida, dont chacun peut admettre qu’elle 
ne soit pas du goût de tout le monde. Il s’agit aussi de préserver la 
bouvino et l’élevage du cheval de race Camargue, attaqués à leur 
tour par des individus ignorant qu’il s’agit d’une culture mais aussi 
d’une économie et de la protection d’un environnement qui nous 
est cher, celui de Camargue et de Crau.

L’une des expressions de cette culture est dans ces rendez-vous 
qu’offrent les ferias dont les cartels ont été dévoilés récemment 
(lire en page 13). Pourrait-on imaginer ces fêtes qui réunissent des 
dizaines de milliers de personnes, sans la tauromachie espagnole et 
sans la bouvino ? Sans les encierros, sans les arènes portatives, sans 
les peñas, les gardians et les abrivados ? Pourrait-on imaginer Arles 
sans ce lancement d’une saison touristique que nous étendons sans 
cesse, avec cette année notamment, le premier festival international 
de dessin ? Pourrait-on imaginer l’issue de l’été, sans ces retrouvailles 
de l’afecioun et l’aficion qu’est la Feria du Riz ? Pourrait-on enfin, 
inviter les touristes à découvrir une Camargue sans chevaux, sans 
taureaux et sans vie ?

Avec ses arènes de première catégorie, mais aussi avec ses structures 
plus modestes dans ses villages et hameaux, Arles revendique avec 
fierté son identité taurine. Mais, ici, chacun est bien conscient que 
notre société et les mentalités qui la composent évoluent. C’est la 
raison pour laquelle, avec mon équipe municipale et avec l’appui 
des différents services municipaux, nous avons souhaité travailler 
progressivement sur une évolution de nos ferias. Sans toucher, bien 
évidemment, à ce qu’il se passe dans l’arène !

Ainsi, depuis plusieurs mois, élus et agents réfléchissent ensemble 
au sein de groupes de travail qui concernent aussi bien la sécurité, le 
stationnement ou la circulation que les commerces ou les animations. 
Petit à petit, nous voulons voir ces deux temps forts arlésiens que sont 
la Feria de Pâques et la Feria du Riz, se moderniser et s’amplifier. Nous 
avons d’ailleurs déjà commencé à le faire en créant de nouveaux lieux 
festifs et de nouvelles bodegas. 

Nous travaillons aussi, toujours dans ce cadre, à la création d’une 
véritable image de nos ferias. L’idée est simple : faire de ces deux 
week-ends taurins des temps uniques que l’on ne peut trouver qu’à 
Arles. Couleurs, code vestimentaire, label… Toutes ces idées sont en 
train de germer, au profit du renouveau. 

Nul aujourd’hui n’est contraint de partager un spectacle qui ne 
convient pas à sa sensibilité : c’est là, l’expression démocratique. Mais 
nul aujourd’hui ne peut contraindre une économie à disparaître, des 
fêtes à s’éteindre et un environnement à devenir terre brûlée par le 
sel avec la disparition des activités qui l’ont façonné. Alors oui, Arles 
est fière d’être ville taurine, et c’est à ce titre que je vous souhaite une 
magnifique feria où nous partagerons la fête, l’amour du taureau et 
un printemps aux couleurs de nos passions. 

Patrick de Carolis

maire d’Arles
président de la communauté d’agglomération

Arles-Crau-Camargue-Montagnette

Arles, fière de son 
identité taurine
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Au service des Arlésiens

LES AGENTS DE L’INTENDANCE : 
SAVOIR-FAIRE ET DISCRÉTION 
FONT BON MÉNAGE

Avant le lever du jour, les 37  agents 
du service de l’Intendance sont déjà à 
pied-d’œuvre pour assurer le nettoyage 
intérieur de 72 bâtiments communaux. 
De la salle des fêtes au musée Réattu, de 
la médiathèque au centre universitaire, 
du Centre technique à l’hôtel de ville, le 
planning est ajusté tous les matins par la 
cheffe de service, Zahia Benengliz-Bey, et 
les deux agents de maîtrise. Le nettoyage 
quotidien résulte d’un process bien rôdé 
et les interventions sont menées par des 
professionnels formés à l’usage des dif-
férents produits, qui savent analyser les 
lieux pour déployer les techniques ap-
propriées et organiser leurs différentes 
tâches pour ne pas gêner le fonction-
nement des services. La discrétion est 

en effet une qualité indispensable à la 
pratique du métier. Le savoir-faire est 
d’autant plus nécessaire quand on doit 
intervenir dans des bâtiments vieux de 
plusieurs siècles. La salle d’honneur de 
l’hôtel de ville fait par exemple l’objet 
d’une grande opération annuelle, avec 
passage de cire sur toutes les boiseries, 
nettoyage des lustres et des vitres.
Car ces agents de l’ombre contribuent 
au prestige de la ville d’Arles, à travers 
ses manifestations protocolaires et ses 
grands rendez-vous, et participent à 
créer de bonnes conditions de travail 
pour les autres agents de la collectivité. 
Enfin, pendant la crise liée au Covid, ils 
ont été en première ligne pour assurer 
notre sécurité sanitaire.
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Rencontres de 
l’emploi, conseils, 
coaching et 
recrutement
Pour la 13e année, la communauté 
d’agglomération Arles-Crau-
Camargue-Montagnette organise 
les Rencontres de l’emploi, 
véritables «  portes ouvertes  » 
pour s’informer sur le marché 
de l’emploi local, trouver un 
emploi, créer ou reprendre une 
entreprise. En 2022, une centaine 
d’entreprises y ont participé et 
plus de 500 offres d’emploi ont 
été proposées.
Organisé en partenariat avec Pôle 
Emploi et l’association Initiative 
Pays d’Arles, elles se déclinent 
en trois sessions. Les Ateliers 
de préparation, organisés en 
sept thématiques, se déroulent à 
Arles, Tarascon et Saint-Martin de 
Crau. Ils permettent d’apprendre 
à rédiger un CV, préparer un 
entretien d’embauche, gérer son 
stress au travail, etc.
Le Forum recrutement, le 
9 mars à la CCI du Pays d’Arles, 
a pour but de mettre en valeur 
les filières économiques du 
territoire et de surtout faciliter un 
contact direct entre recruteurs et 
demandeurs d’emploi. Enfin, la 
Journée des entrepreneurs, le 
10 mars, est destinée à ceux qui 
veulent créer leur structure ou 
reprendre une entreprise, avec la 
présence d’experts. 
Tél. 04 86 52 60 60. 
Rencontresdelemploi.fr

Deux nouvelles laveuses de rues en action
Le service nettoiement de la Ville vient de 
recevoir deux nouvelles laveuses de rues. Elles 
ont été mises en service il y a quelques jours, 
en présence de l’adjoint Antoine Parra, qui 
s’occupe des questions liées au cadre de vie 
des Arlésiens. Les agents du service -ils sont 
une cinquantaine au total à intervenir tous 
les jours de l’année, exceptés les 1er janvier et 
25 décembre- disposent désormais d’engins 
particulièrement adaptés aux rues étroites 
du centre-ville. Équipés d’une lance à haute-
pression pour un nettoyage en profondeur, ces 
véhicules permettront de laver, désinfecter et 
désodoriser les rues d’Arles de façon efficace. 
L’acquisition de ces deux laveuses  
(246 000 € HT) a été financée à 80 % par le 
Conseil Départemental. Photo : P. Praliaud / ville d’Arles

| MARS 2023 | 2654 ARLESINFO  ACTU



Ph
ot

o 
: R

. B
ou

til
lie

r /
 v

ill
e 

d’
A

rle
s

Oursinades  
au pont Van-Gogh
Le dimanche 26 mars, les rives 
du canal d’Arles à Bouc au ni-
veau du pont Van Gogh voient 
s’installer la quatrième édition 
des oursinades, organisées par 
le Comité d’intérêt de quartier 
Van-Gogh, créé au début de 
l’année. Derrière son président, 
Mourad Amara, l’équipe pré-
pare une journée de fête. Au 
menu : coquillages et paëlla, 
produits du terroir, et de nom-
breuses animations pour 
petits et grands. Des structures 
gonflables, des ateliers foot, 
kayak, karting et de la mu-
sique pour passer la journée 
dans une ambiance « guin-
guette ». L’année dernière, plus 
de 800 personnes ont participé 
à la fête. L’objectif est d’en réu-
nir 1000 cette année !
Réservation fortement conseil-
lée. ciq.vangogh@gmail.com 
tél. 06 75 88 39 64.

À Griffeuille,  
« Dans la cuisine » accueille de grands chefs
Une salle de restaurant comble et un chef 
étoilé en cuisine, au cœur de Griffeuille. 
L’image est inattendue. On la doit à « Dans 
la cuisine – Griffeuille  », qui a rouvert 
ses portes le 9 janvier avec un nouveau 
concept : chaque lundi, une cuisinière 
de la structure invite un chef à préparer 

avec elle le menu du jour. Pour cette pre-
mière, c’est la cuisinière Jamila Lahboub et 
Armand Arnal, chef du restaurant étoilé La 
Chassagnette, qui ont concocté ensemble 
le repas solidaire, dont le tarif est adapté 
aux bourses des clients. « Le prix de revient 
est de 12 euros. Certains peuvent donner 

plus, pour permettre à d’autres 
de payer moins  »  explique 
Anne Drilleau, coordinatrice 
de l’association Petit à Petit, 
soutenue par la communauté 
d’agglomération ACCM.
L’idée est aussi que les cuisi-
nières, pour la plupart issues 
du programme « Des étoiles et 
des femmes », se nourrissent 
de cette expérience auprès 
de chefs chevronnés comme 
Julien Richard, qui a pris la re-
lève d'Armand Arnal en février.

POP DRÔLE D’ENDROIT  
POUR DES RENCONTRES 
Pour illustrer cet article, on aurait pu choisir la photo d’un 
groupe de rock en pleine répétition à l’école de musique 
Studio Franceschi, ou celle d’une des deux céramistes, Claire 
Cosnefroy ou Juliette Senevat. Quand on arrive à POP, ancienne 
friche industrielle de la rue Ferdinand-de-Lesseps, on est happé 
par le parfum du café qui s’échappe de l’atelier de torréfaction 
Cafar Café. En poussant la porte d’un bureau, c’est la lavande 
qui saute au nez : Elsa Lenthal y confectionne ses fuseaux de 
lavande, à glisser dans les armoires. « Le POP dont on rêvait est 
en cours de réalisation » se réjouit Chloé Castellas, directrice de 
la structure. « Et notamment parce que nous avons acheté le site 
à la Ville en novembre dernier, après l’avoir loué depuis 2019 ».
POP, pour Plateforme Ouverte au Public, entreprise solidaire 
d’utilité sociale fondée par Stéphane Fabre, Damien 
Monteux et Philippe Schiepan, « est conçu pour apporter 
au territoire et ses entreprises des solutions concrètes de 
développement. Nous les avons organisées en trois pôles : 
logistique, valorisation des déchets et hospitalité » poursuit 
Chloé Castellas. 
Ainsi, la plateforme logistique est un véritable outil au service 
des entreprises arlésiennes puisque POP s’occupe du stockage 
mais aussi de la réception et de l’envoi des marchandises pour 
les entreprises.
Le site fonctionne également comme une plateforme de 
gestion des déchets : les vélos-cargos de l’entreprise Taco 
& Co y apportent le verre, le carton et les bio-déchets 
ramassés en centre-ville et les services de la communauté 
d’agglomération Arles-Crau-Camargue-Montagnette 
viennent les récupérer. Dès cet été, POP se verra équipé pour 
collecter les huiles alimentaires usagées et les transformer 
en bio-combustible qui alimentera la chaudière de LUMA-
Arles. Une station de lavage pour les contenants réutilisables 
(gobelets, bacs inox…) sera bientôt à disposition. 

Enfin, l’hospitalité s’incarne dans ces bureaux et ateliers qui 
accueillent désormais 45 artisans, entreprises et artistes. Si le 
site accueille déjà deux salons annuels, l’un consacré aux vins 
nature l’autre aux disques, bientôt une cuisine ouverte sera 
mise à disposition des particuliers et des professionnels et 
l’aménagement d’une salle de spectacle est en cours. « C’est de 
l’économie solidaire de proximité, résume Chloé Castellas. Tous 
les acteurs signent une charte qui les engage sur le partage de 
valeurs communes, la mutualisation, la transmission et la volonté 
de faire évoluer notre environnement urbain. Quand nous aurons 
achevé cette phase de travaux, nous disposerons encore de 300 m2 
à réhabiliter ». De quoi faire éclore de nouveaux projets.

Le salon du disque vinyle en mai 2022, un des rendez-vous organisé par POP.
©Pop-Arles
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INFOS TRAVAUX

Photo : P. Praliaud / ville d’Arles
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Une antenne universitaire 
rajeunie  

Les locaux de l’antenne universitaire situés à 
l’espace Van Gogh vont faire l’objet d’une réfection 
de grande envergure à partir de la mi-avril, après 
les examens universitaires. Le chantier concerne 
les deux amphithéâtres,  quatre salles de cours, 
celle des professeurs, celle de l’informatique et 
la bibliothèque universitaire. Il porte aussi sur la 
conformité et l’accessibilité aux personnes à mobilité 
réduite, le changement de tous les sièges des amphis, 
de bureaux, des stores, la révision de l’électricité et 
la climatisation. À la rentrée 2023, les étudiants 
travailleront dans un espace rénové du sol au plafond.
Les travaux, sous la direction du service des bâti-
ments communaux, intégrés au programme de revi-
talisation des centres-villes, Action Cœur de ville, 
s’élèvent à 520 000 euros. Ils sont financés par 
l’État, le Conseil départemental et la Ville.

Préserver l’empreinte 
du passé à La Cavalerie

Le réaménagement du quartier de La 
Cavalerie inclut l’amélioration de la 
présentation des deux tours de défense 
datant du Moyen-Âge à l’entrée nord 
du centre ancien et la restauration de 
la fontaine Amédée-Pichot.
Coût : 450 000 euros pour la seule 
réfection des tours, avec subventions 
du conseil départemental des Bouches-
du-Rhône, de l’État, du ministère de la 
Culture et de la région Sud.
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Rénovation de l’aire de jeux du Jardin d’été : 
la deuxième tranche en cours
La deuxième phase de réfection de l’aire de 
jeux du Jardin d’été s’achèvera mi-mars.
Après la réfection en janvier dernier de l‘espace 
réservé aux plus petits, avec l’installation 
d’un nouveau sol et de nouveaux jeux, cette 
deuxième tranche concerne l‘espace des plus 
grands. Sous l’autorité du service des Espaces 
verts de la Ville, les entreprises spécialisées 
procèdent au changement intégral du 
revêtement de sol et au démontage de la grande 
structure avec le toboggan et les cabanes, qui 
sera remplacée, après 40 ans de service.
La « tour nature » qui sera installée, pourra 
accueillir jusqu’à 32 enfants, avec ses deux 
toboggans, son parcours d’équilibre, un filet 
pour grimper, deux échelles, deux cabanes 

et deux panneaux de stimulation tactile 
et visuelle. Rendez-vous le 20 mars pour 
découvrir les nouveaux aménagements.
Coût : 101 161 euros TTC, financés à 70% 
par le département des Bouches-du-Rhône et 
à 30% par la Ville.

AUX PETITS 
SOINS DU 
PATRIMOINE
Des chantiers sur 
des monuments 
et bâtiments du 
patrimoine arlé-
sien se multiplient 
dans les prochains 
mois. Ils s’intègrent 
au programme de 
réaménagement et 
d’entretien financé 
par l’État, le départe-
ment des Bouches-
du-Rhône, la Drac* 
et conduit par la 
Ville, nécessaire à 
la mise en sécurité 
des personnes et 
à la conservation 
des biens.
*Direction régionale des 
affaires culturelles.

 Consolidation 
du socle et de 
l’aiguille de l’obé-
lisque et révision 
de l’étanchéité de 
la fontaine de la 
place de la Répu-
blique.

 Coût : 143 000 
euros.
 Travaux d’entre-
tien sur le réseau 
d’eaux usées à 
l’espace Van Gogh, 
en avril.

 Coût : 20 000 
euros, financés 
par la Ville.
 Dévégétalisation 
et rejointage sur 
la maçonnerie au 
théâtre antique, à 
l’amphithéâtre, sur 
les églises Saint-
Trophime, Sainte-
Anne, de La Major, 
aux thermes de 
Constantin, d’avril 
à décembre.

 Coût : 40 000 
euros. 

Réseaux d’eau rue Victor-Basch
La communauté d’agglomération Arles-Crau-Camargue-Mon-
tagnette pilote des travaux de réfection des réseaux d’eau (plu-
vial et assainissement) rue Victor-Basch. Ces travaux, commen-
cés début mars et prévus pour se terminer fin juin, nécessitent la 
mise en place d’un sens de circulation adapté. Pendant l’été, la 
Ville prendra le relais avec la réfection de la voirie.

Des lampadaires solaires
Dans le cadre du plan lumière, les 
premiers lampadaires solaires sont 
installés quai Kalymnos à Trinquetaille 
et impasse du Champ-de-course 
au Plan-du-Bourg. Montant de ces 
installations : 29 500 euros.  
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Protéger les Arlésiens, leur 
apporter un service public de 
qualité, maintenir la 
dynamique du changement 
et donner confiance aux 
partenaires institutionnels : 
telles sont les bases du 
budget 2023, dont les axes 
forts et les ambitions sont 
détaillés dans le rapport 
d’orientations budgétaires. 
Présenté au conseil 
municipal du 26 janvier, ce 
document met en avant, que 
dans un contexte de crise 
qui frappe les collectivités 
comme les ménages, les 
premiers résultats sont là : 
la dette est en baisse de 
8 millions d’euros depuis le 
début du mandat et 
l’encours est au plus bas 
depuis plus de 10 ans. De 
quoi « alléger le sac à dos de 
nos jeunes générations, et 
rassurer les partenaires 
financiers de la Ville, tout en 
tenant le rythme soutenu des 
investissements » argumente 
Patrick de Carolis.

BUDGET 2023
GARDER LE CAP

 3 QUESTIONS À SYLVIE PETETIN 
Adjointe au maire 
Finances, administration générale, fonds européens

Le rapport d’orientations budgétaires 
2023 a été défini selon quatre axes 
forts. Quelle est l’intention de 
Patrick de Carolis lorsqu’il dit vouloir 
« protéger les Arlésiens » ?
Lorsque le Maire dit qu’il « protège » les 
Arlésiens, c’est parce qu’il veut à la fois 
leur éviter de devoir supporter le poids de 
la dette accumulée depuis des années, et 
qu’il veut les protéger des augmentations 
que nous subissons de plein fouet : coûts 
de l’énergie, des matériaux, des transports 

etc …. Le tout, évidement, sans augmenter les taux d’impôts commu-
naux. En effet, revenons sur la dette, celle-ci a été accumulée depuis 
longtemps mais pratiquement jamais réduite. Bien évidemment il 
est inconcevable de continuer ainsi, au risque de voir les banquiers 
refuser de nous prêter encore de l’argent parce que nous sommes 
trop endettés. Sans crédit des banques, pas d’investissement, et on 
s’enfonce à nouveau dans le cercle vicieux du sous-investissement. 
Aussi, beaucoup de municipalités ont opté pour le premier levier 
d’action auquel on pense : l’augmentation de la part communale de 
la taxe foncière. C’est le choix de villes comme Paris, Lyon, Grenoble, 
Tours etc … Cette solution, c’est la double peine pour les administrés 
qui subissent déjà de plein fouet l’inflation, et qui en plus devraient 
en payer à nouveau les conséquences avec l’impôt foncier ! Cette 
solution n’est pas celle de notre Maire, et c’est ainsi qu’il protège le 
pouvoir d’achat des Arlésiens.

On constate depuis 2020 une baisse constante de la dette de 
la Ville. Comment s’explique ce résultat ?
En effet, et cela malgré les importants investissements que nous 
réalisons chaque année ! De plus de 108 millions d’euros en 2020, la 
datte est passée à 100 millions en 2023. C’est tout d’abord le fruit du 
très bon travail de notre direction des finances, que je veux remercier. 
C’est aussi le résultat d’un travail en commun avec les banques, nos 
partenaires financiers, avec qui nous avons renégocié nos emprunts, 
à l’instar d’un ménage familial qui prend rendez-vous chez son ban-
quier. Pour cela, il faut que les banques aient confiance dans la stra-
tégie de la municipalité. La politique menée depuis notre élection, 
inspire confiance aux prêteurs. Mais attention, ce « reprofilage » de la 
dette n’a, en aucun cas, allongé la durée de remboursement global 
de notre dette, ce qui n’est pas toujours le cas pour des ménages.

Quels sont les projets qui seront menés en 2023 ?
Notre municipalité est ambitieuse et mène plusieurs grands projets 
dans des domaines très différents. Parmi eux, je citerai, l’entrée Nord 
du centre-ville, capitale pour l’image de notre cité, qui est en cours 
de rénovation comme les Arlésiens peuvent le constater. Autre pro-
jet important : le parc de Beauchamp, au sud du centre-ville, doit de-
venir un vrai « poumon vert » pour les Arlésiens, dans les années qui 
viennent. Nous lançons également Arles Créative, qui doit attirer les 
spécialistes en image numérique. Ces projets d’envergure ne nous 
empêchent nullement de continuer à investir pour le quotidien des 
Arlésiens et pour la remise en état de la ville à travers les chantiers 
qui concernent la voirie, l’éclairage public,  ou encore la rénovation 
des bâtiments municipaux et sportifs... Au total, 17 millions d’euros 
seront investis cette année encore.
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LES QUATRE RÈGLES D’OR DU BUDGET 2023

La dette

108 M€
au 1er janvier 
2020

100 M€
au 1er janvier 

2023

Fonctionnement

100 M€

Investissement

40 M€

Budget total

140 M€

Dont 17 M€ 
de travaux et 
d’équipements, 
10 M€ de rem-
boursement 
du capital de la 
dette. 

Dont 53% de 
charge de per-
sonnel, 13,90% 
en subventions 
et participa-
tion et 20% en 
charge générale 
des services.

Le contexte
Ce n’était pas prévu, mais il faut bien faire face. Entre 2020 et 2021, la crise sanitaire a 
fait perdre à la Ville 7 millions d’euros des recettes générées par l’occupation du domaine 
public, le stationnement, les revenus immobiliers, la taxe de séjour, les entrées dans les 
monuments et musées, etc.
En 2022, la crise énergétique a eu pour conséquence des dépenses supplémentaires de 
l’ordre de 2,5 millions d’euros, tandis que les charges de personnel, dont une hausse du 
point d’indice légitime mais imprévue, ont coûté 2,5 millions d’euros Au total, ce sont 12 
millions d’euros qui manquent au budget municipal. Pour Patrick de Carolis, « l’incertitude 
dans laquelle nous nous trouvons encore aujourd’hui, exige une rigueur de gestion de tous 
les instants pour poursuivre les investissements et diminuer la dette ».

1  Protéger les Arlésiens
Depuis deux ans et demi, la municipalité a fait de la 
réduction de la dette une priorité. Pour rappel, elle 
s’élevait à plus de 108 millions d’euros au début 
du mandat. Elle s’affiche désormais à 100 millions 
d’euros - son plus bas niveau depuis 12 ans - soit 
une baisse de plus de 8 millions d’euros en moins 
de trois ans. « C’est ainsi que sont protégées les fu-
tures générations qui n’auront pas à supporter un 
poids qui place Arles parmi les communes les plus 
endettées de France » souligne le Maire.
Parallèlement, pas question d’augmenter les taux 
d’imposition communaux, conformément à l’enga-
gement du Maire. En effet, cette année encore, la 
part de la Ville reste inchangée, contrairement à 
de nombreuses villes de France qui ont augmenté 
leur taux, comme Poissy (+ 22%), Martigues (+19%) 
ou Marseille (+16%).

2  Offrir un service public
 de qualité
Répondre du mieux possible aux 
attentes des administrés  : telle 
est l’ambition de la municipalité. 
Dans ce cadre, elle a engagé une 
démarche en profondeur de mise 
en conformité avec la loi, de for-
mation des agents, de réorgani-
sation générale des services et de 
modernisation des outils de travail 
pour être plus efficace en rendant 
un service municipal de qualité. 
« Nous gardons à l’esprit au quoti-
dien, que rien ne peut se faire sans 
les agents municipaux. Il est donc 
primordial que chacun puisse se 
retrouver pleinement dans le projet 
et s’épanouir ».

Lexique
 L’épargne
Comme dans un budget fami-
lial, c’est la différence entre 
les recettes (revenus du mé-
nage dans le cas familial), et 
les dépenses quotidiennes. 
Cela s’appelle l’épargne de 
gestion, et c’est un indicateur 
de la richesse de la Ville.
Ensuite, reste à rembourser 
l’emprunt (intérêt + capital) 
pour obtenir l’épargne nette 
qui, quant à elle, montre l’im-
pact de la dette sur richesse 
de la commune, et donc sur sa 
capacité d’autofinancement.

 Les recettes
Le budget de la Ville d’Arles 
est constitué de recettes et 
de dépenses. Les recettes 
sont, entre autres, issues de 
la fiscalité (taxe foncière, taxe 
d’habitation sur les résidences 
secondaires…), des dotations 
(État, Communauté d’Agglo-
mération) et des subventions 
publiques (Département, 
Région, État…). Mais d’autres 
sources viennent abonder le 
budget. Ainsi, les redevances 
d’occupation du domaine pu-
blic, les recettes de stationne-
ment, les revenus immobiliers 
(loyers, etc), la taxe de séjour 
et les entrées dans nos monu-
ments et au Musée Réattu re-
présentaient 7,92 M€ en 2022 
et sont estimés à près de 9 M€ 
pour 2023.

 Les impôts
Conformément aux engage-
ment du Maire, les taux de 
la Ville n’ont pas augmenté 
depuis trois ans. Alors, pour-
quoi les impôts fonciers aug-
mentent-ils ? Ils sont calculés 
sur la valeur locative du bien, 
à laquelle s’appliquent les 
taux décidés par la Ville. Les 
valeurs locatives, sont de par 
la loi, indexées sur le coût de 
la vie, et, celui-ci ayant aug-
menté de plus de 7%, cette 
hausse se traduit mécanique-
ment sur la feuille d’impôt.
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9 M€

Plan 
Voirie et

rénovation
de places

800 000 €

Plan 
Lumière

Sécurité

8 494 695 €
Budget de fonctionnement 

du CCAS
(8 254 877 euros en 2022)

Solidarité

LA VIE ASSOCIATIVE, 
UNE RICHESSE, 
UN INVESTISSEMENT
Lorsque l’on parle du soutien 
au tissu associatif, on pour-
rait s’en tenir aux 2,3 millions 
d’euros de subventions attri-
buées en 2022 à 253 asso-
ciations. Sauf qu’en réalité, il 
faut ajouter à ce montant un 
million d’euros d’avantages 
« en nature », c’est-à-dire la 
mise à disposition de locaux 
pour 230 associations, et 
286 000 euros de fluides 
(eau, électricité, chauffage), 
hors équipements sportifs. 
Pour les associations spor-
tives, les installations sont 
aussi mises à disposition 
gratuitement et s’y ajoutent 
2 millions d’euros de chauf-
fage, eau, etc.
Enfin, les associations béné-
ficient de la mise à dispo-
sition aussi à titre gracieux, 
des locaux et de matériel 
pour leurs événements. En 
2023, les associations conti-
nueront d’être fortement 
soutenues et ne subiront 
aucune répercussion de la 
hausse des coûts de l’éner-
gie. « Au total, soutenir la vie 
associative revient à 5,5 mil-
lions d’euros par an pour la 
commune et nous sommes 
fiers de nous y engager ».

Plan 
Écoles

690 000 €
1,2 M€

Équipements 
sportifs

3  Confirmer la dynamique
 du changement
Le Maire et l’équipe municipale évoquent souvent 
la « dette cachée ». Cela désigne les travaux, par-
fois urgents, qui n’ont pas été menés lors des pré-
cédents mandats (voirie en mauvais état, manque 
de places dans les cimetières, infrastructures 
sportives délabrées…). Pour y remédier, les élus 
ont fait le choix d’investir massivement. En 2023, 
ce sont 17 millions d’euros qui vont être injectés 
pour l’amélioration du cadre de vie des Arlésiens, 
notamment pour le Plan Voirie, le Plan Écoles 
ou encore le Plan Lumière. Cette dynamique du 
changement bénéficie à l’ensemble du territoire 
arlésien, avec une doctrine simple concernant la 
voirie par exemple : lorsqu’un euro est investi en 
centre-ville, 10 euros sont investis dans les quar-
tiers, villages et hameaux.

4  Redonner confiance
 et créer un cercle vertueux
Pour soutenir ses projets, la Ville a besoin de partenaires financiers 
et notamment des banques. Depuis le début de la nouvelle man-
dature, celles qui suivent la Ville sont passées de deux à quatre : 
un signe de la confiance retrouvée. Cela a notamment permis de 
renégocier les emprunts, et de limiter le recours à l’emprunt à 
6 millions d’euros par an : un choix du Maire pour diminuer la 
dette. Les partenaires publics que sont le Département, à travers le 
contrat départemental historique signé en 2021, l’État et la Région 
renouent, eux aussi, avec la confiance en soutenant les investis-
sements nécessaires. « Ce cercle vertueux porte aussi ses fruits à 
l’extérieur, avec par exemple une baisse du nombre de demandeurs 
d’emploi sur le territoire arlésien de l’ordre de 5% et une augmen-
tation du nombre d’habitants pour la première fois depuis de nom-
breuses années ».

2023
34 policiers 

municipaux.

2020
12 policiers 

municipaux.

667 000 €
Espaces verts, plantations, 

installation de bornes 
de recharges pour les 

véhicules électriques, de 
panneaux et d’éclairages 

solaires, études pour l’amé-
nagement du marais de 

Beauchamp, etc.

Environnement

Création d’une 
brigade dédiée à 
la lutte contre les 

incivilités en centre 
urbain.

220 caméras de 
vidéo-protection sur 
tout le territoire de la 

commune.
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 Au conseil municipal du 26 janvier

PRÉVOIR, ÉCOUTER, GÉRER 
Si le débat concernant les choix budgétaires pour 2023 a occupé une grande 
partie du premier conseil municipal de l’année, on retiendra trois délibérations 
importantes. Elles concernent la carte scolaire, la gestion des équipements 
sportifs ou bâtiments communaux et les conseils de villages et de quartiers.

Assouplir la sectorisation scolaire
Inchangée depuis 2002, la sectorisation 
scolaire (c’est-à-dire la répartition 
des élèves entre les différents 
établissements) de la ville doit résoudre 
l’équation de quartiers qui évoluent 
tandis que la capacité d’accueil des 
écoles ne peut s’accroître. En effet, 
dans certains quartiers, l’achèvement 
de nouveaux ensembles immobiliers 
va augmenter le nombre d’enfants à 
scolariser. 
Pour garantir une qualité des conditions 
d’accueil et d’enseignement, il a été 
décidé d’établir des zones tampons au 
sein des cartes scolaires, élémentaire 
et maternelle. Chaque zone tampon 
comprend deux à trois écoles et les 
enfants qui résident dans ces zones 
peuvent ainsi être affectés à l’un des 
établissements, en fonction de leurs 
capacités d’accueil, des effectifs 
par classe et des enjeux de fragilité 
sociale. Par exemple, pour les enfants 
de classes élémentaires qui seraient 
inscrits jusqu’à présent à l’école 
Brassens-Camus, il sera possible, en 
accord avec l’Education Nationale, de 
les affecter à l’école Marie-Mauron.
Deux zones tampons ont été créées 
pour les maternelles : une concernant 

les écoles Pauline-Kergomard et 
Jeanne-Géraud, la seconde pour les 
écoles Montmajour et Victoria Lyles. 
Pour les écoles élémentaires, plusieurs 
zones tampon ont été mises en place : 
Brassens-Camus et Marie-Mauron, 
Marie-Mauron et Amédée Pichot, 
Marie-Mauron et Auguste-Justamond, 
Auguste-Justamond et Amédée-Pichot.

Les conseils se mettent en place
Parlons-nous, écoutons-nous, discu-
tons : tel est le mot d’ordre qui préside 
à la création des conseils de quartiers 
et de villages, conformément à la loi 
du 27 février 2002. Ces instances de 
26 membres ne se substituent pas 
aux CIQ ou CIV (comités d’intérêt de 
quartier et comités d’intérêt de village), 
mais les intègrent avec un certain 
nombre de citoyens, tirés au sort après 
s’être portés candidats. Huit conseils 
ont été créés : Moulès, Raphèle, Mas-
Thibert, Pont-de-Crau, Salin-de-Giraud, 
Territoires de Camargue (Le Sambuc, 
Albaron, Saliers), Arles centre et 
Arles périphérie (Arles agglomération, 
Semestres, Plan-du-Bourg, Monplaisir, 
zone Nord) et leur composition a 
été actée. Chaque conseil, doté d’un 
budget de 10 000 euros pour réaliser 

études, projets et événements, doit 
être réuni au moins une fois par an – 
une fréquence qui peut évoluer selon 
les sujets à débattre. Ainsi, d’ici la 
fin 2023, chacun aura pu se réunir et 
discuter des projets et des souhaits 
comme ce fut le cas à Raphèle.

Le coût des bâtiments 
communaux
La richesse de la vie associative, alliée à 
la dimension culturelle de la Ville, font 
que de nombreux événements sont 
organisés toute l’année, dans les lieux 
publics, les monuments, les bâtiments 
communaux. Et, si l’on doit considérer 
comme mission de service public 
de soutenir cette vie en fournissant 
gratuitement ces lieux ainsi que les 
fluides et le matériel indispensables 
au bon déroulement des événements 
associatifs, il n’en va pas de même 
pour ceux portés par des opérateurs 
(associations, entreprises) extérieurs à 
la commune. 
Aussi, les tarifs de location ponctuelle 
de ces lieux ont-ils été votés. Pour des 
structures extérieures (associations, 
entreprises etc.), ces tarifs vont de 
0,78 euro le m² en extérieur à 150 euros 
pour la location d’une salle des fêtes 
par exemple. Pour des espaces comme 
le théâtre antique, il pourra en coûter 
de 3 000 à 5 000 euros la soirée selon 
la saison, 500 euros pour la cour de 
l’Archevêché ou encore 100 euros pour 
l’espace Van-Gogh.
L’objectif est clair : dans une situation 
financière tendue et pour pouvoir 
continuer de fournir gratuitement 
accueil et hébergement aux associations 
et à leurs activités, il est nécessaire 
de valoriser les lieux publics pour 
tous ceux qui souhaitent profiter des 
charmes arlésiens. 
Le prochain conseil municipal aura lieu 
le 9 mars à 17 heures, à la salle des 
Fêtes.

Photo : F. Gardin / ville d’Arles
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UNE GRANDE 
FERIA S’ANNONCE
Quelques détails restent encore à définir, mais la prochaine Feria 
de Pâques - qui se déroulera du 7 au 10 avril - a déjà tout d’une 
grande. Les cartels promettent beaucoup d’émotions dans les 
arènes, avec en point d’orgue le retour de Sébastien Castella.
Une programmation de prestige, orchestrée par Jean-Baptiste 
Jalabert qui n’oublie pas les talents du cru avec des élevages, des 
raseteurs et des toreros arlésiens à l’affiche chaque jour. En piste, 
dans les rues et les bodegas, les Arlésiens retrouveront les 
ingrédients des succès 
d’hier, mais sentiront 
aussi le souffle du 
renouveau.
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Emma Colombeau, 
les toros dans la peau

Parfois,  quand Emma 
Colombeau prend le 
rond-point des papete-
ries Etienne, elle en fait 
plusieurs fois le tour. Elle 
ne cherche pas sa route, 
mais le regard de son oncle 
Cyril, dont la statue trône 
fièrement sur le giratoire. 
« C’est mon grand-père qui 
l’a sculpté, ça a été sa théra-
pie » glisse Emma. Elle avait 
quatre ans quand Cyril 
Colombeau a été tué par 
un taureau de son élevage. 
Aujourd’hui, c’est elle qui 
a repris le flambeau avec 
la trempe, la volonté et la 
passion que requiert le mé-
tier de ganadero. Un labeur 
à plein temps, sept jours 

par semaine, comme les sept branches qui font rayonner le fer 
de l’élevage du Sambuc. Un travail de l’ombre, ingrat, qui trouve 
sa récompense quand les toros de la maison combattent dans 
la lumière des arènes. Ceux d’Emma entreront en piste le matin 
du 8 avril, 19 ans jour pour jour après le décès de son oncle. « Je 
serai dans ma bulle et je penserai à lui, confie la jeune femme de 
23 ans, qui tient à ce que l’élevage porte toujours le nom de Cyril. 
Si j’ai pris la relève, c’est pour que mon oncle continue de vivre à 
travers ses toros.»
C’est auprès de son grand-père Francis Colombeau, fondateur de 
la ganaderia familiale, qu’elle a appris le métier. Du haut de ses 
83 ans, le patriarche veille toujours. « Elle a de la caste » sourit-
il en parlant d’Emma. Dans le jargon taurin, on qualifie ainsi les 
taureaux les plus vaillants, qui ne se laissent pas faire. Francis dit 
aussi que les bêtes ont souvent le caractère de celui ou celle qui 
les élève. Les jeunes toreros à l’affiche sont prévenus...

Retraite
Le 30 septembre 2020, 

Sébastien Castella 
annonce sa retraite, 

expliquant dans un 
communiqué qu’il sera 

« toujours torero », mais 
a « d’autres univers à 

découvrir ».

Générosité
Sébastien Castella s’est rendu à la 
frontière ukrainienne au début de 

la guerre pour soutenir des actions 
humanitaires. Torero au grand 

cœur, il avait affronté seul six toros 
à Nîmes au profit des sinistrés du 
tremblement de terre à Haïti, en 

2010.

Artiste
Pendant sa retraite, le matador 

s’est découvert une passion pour la 
peinture. Il a notamment exposé ses 
œuvres – réalisées sur des capes – à 

Miami et à Béziers.

Exil
Enfant solitaire et timide, issu d’un 
milieu modeste, Sébastien Castella 

s’est exilé à Séville dès l’âge de 14 ans 
pour poursuivre son rêve de devenir 

torero.

Star
En 2006, il devient le numéro 1 mondial et 

remporte « L’oreille d’or » du meilleur matador 
de la saison. Un trophée qu’il gagnera à 

nouveau en 2009 et 2015.

UNE FERIA DE PÂQUES TOURNÉE VERS L’AVENIR

D u 7 au 10 avril, Arles mettra ses habits de fête pour une 
feria tournée vers l’avenir. Main dans la main avec le 
Comité de la Feria, la Ville travaille à donner un nou-
veau souffle à l’événement sans trahir ce qu’il est. Cette 
volonté sera incarnée par un rendez-vous inédit qui ou-

vrira désormais chaque temporada le vendredi de Pâques : le maire 
Patrick de Carolis remettra les clés de la Ville au Comité de la Feria 
pour lancer officiellement les festivités. Pour renforcer leur identité 
et leur offrir une visibilité plus forte, la Ville a également décidé de 
donner à ses ferias un label, matérialisé par un logo (voir ci-contre). 
Autre innovation, un stand d’information sera installé place de la 
République pour aiguiller au mieux le public. Ces nouveautés sont 
les premiers cailloux semés vers la feria de de-
main. La création d’un foulard «  officiel  », 
d’un code couleur pour s’habiller et de nou-
veaux rendez-vous sont à l’étude. N’hésitez 
pas à partager vos idées, car cette feria est 
la vôtre.

Dix mots pour 
comprendre 

le phénomène 
Castella

Après deux ans 
loin des arènes, le 
matador français 
Sébastien Castella 
fera son grand 
retour à Arles, le 
samedi 8 avril, lors 
d’un mano a mano 
avec Roca Rey.

Photo : F. Gardin / ville d’Arles

Photo : P. Praliaud / ville d’Arles
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LES CARTELS 
EN DÉTAIL

Vendredi 7 avril. À 16h30, course 
camarguaise : taureaux Baron 
(Nicollin), Chipo (Saumade), 
Octave (Cuillé), Mandarin (Mé-
janes), Boléro (Laurent), Redon 
(Fabre-Mailhan), Artaban (Caval-
lini). Raseteurs : Cadenas, Katif, 
Felix, Marignan, Benhammou, El 
Ghiati, Orcel, Aliaga.
Samedi 8 avril. À 11h, novillada 
sans picador de l’école taurine 
d’Arles avec quatre novillos de 
Cyril Colombeau pour Martin 
Morilla, Cesar El Quito, Tomas 
Gonzales et Samuel Navalon.
À 16h30, mano a mano Sébastien 
Castella – Roca Rey (toros de La 
Quinta).
Dimanche 9 avril. À 11h, novil-
los de six élevages différents 
(Blohorn, Pagès-Mailhan, Fernay, 
Gallon, Tardieu, Cuillé) pour Yvon 
Lamothe, Lalo de Maria et Fabien 
Castellani.
À 16h30, six toros de Victoriano 
del Rio pour Daniel Luque, Emilio 
de Justo et Juan Leal.
Lundi 10 avril. À 11h, corrida à 
cheval avec Joao Ribeiro Tellez, 
Léa Vicens et Guillermo Mendoza 
(toros de San Pelayo).
À 16h30, six toros de Victorino 
Martin pour José Garrido, Cle-
mente et Leo Valadez.

Infos et réservations 
arenes-arles.com 
Tél. 08 91 70 03 70.

 2 QUESTIONS À FRÉDÉRIC LOUIS
président du Comité de la feria

Pourquoi avoir pris la relève de 
votre père à la tête du Comité de 
la feria ?
Pour poursuivre le travail qu’il a fait 
en tant que président depuis 1965. 
Je suis né dans ce milieu et je suis 
moi-même entré au Comité de la 
feria il y a bientôt 30 ans. J’aime les 
taureaux, notre culture et contribuer 
à animer ma ville me passionne. 
Prendre la succession de mon père 
a donc été naturel, et je rêve que 

mon fils reprenne à son tour le flambeau un jour.

Quel élan souhaitez-vous impulser ?
L’idée est de s’appuyer sur les fondations posées par mon 
père et son équipe et d’y apporter une touche innovante. 
La feria d’Arles est sans doute la feria française qui propose 
la programmation la plus variée, il faut garder cela. Et côté 
nouveautés, il y en aura dès la Feria de Pâques avec notam-
ment l’ouverture officielle des festivités avec le maire sur la 
place de la République.

La ville en fête
Peñas et lâchers de 
taureaux animeront 
les rues pendant 
toutes la feria, et la 
fête se poursuivra 
dans les bodegas le 
soir venu. La Fiesta 
Bodega (place des 
Pescaires), Les Petits 
Arlésiens (esplanade 
Charles-de-Gaulle), 
La Gachoule (Bourse 
du travail), La Muleta 
(rue de la Paix), Les 
Andalouses (église 

des Frères prêcheurs) et la Bodega du Malarte et du Jules 
César seront au rendez-vous. La cour de l’Archevêché et la 
chapelle des Trinitaires abriteront également des bodegas, 
dont les organisateurs seront sélectionnées sur dossier un 
mois avant la feria (les candidatures sont closes depuis le 
17 février). Et les cafetiers de la place du Forum uniront 
de nouveau le force pour proposer « La Grande Bodega 
du Forum ».

La Feria s’expose
Des taureaux, des bodegas, 
mais pas que  : la Feria, c’est 
aussi des expositions, dont le 
traditionnel rendez-vous « La 
Feria s’expose ». Plusieurs ar-
tistes sélectionnés par la Ville 
exposeront ainsi leurs œuvres à 
l’Espace Van Gogh et à la salle 
Henri-Comte, du 4 au 11 avril. 
Entrée libre.

+ d’info
Programme complet des 

manifestations en ville sur 
arles-agenda.fr

Espace 
toros
L’Espace toros ou-
vrira ses portes aux 
corrales de Gimeaux 
du dimanche 2 au 
jeudi 6 avril. Au 
programme : la visite 
des toros de la feria 
et des spectacles 
et animations tous 
les jours.

Rivalité
Lorsqu’ils étaient en activité, 
la rivalité était très forte entre 
les deux maestros français 
Sébastien Castella et Juan 
Bautista, au point que leurs 
relations ont été longtemps 
houleuses.

Courage
Son sang-froid 
face aux toros 
et sa capacité à 
continuer le combat 
malgré les blessures 
ont toujours 
impressionné. 
Exemple en 2007 
à Cali où il était 
allé au bout de la 
corrida malgré trois 
côtes cassées, la 
plèvre déchirée et le 
poumon transpercé. 
« Il est insensible à 
la douleur » disait 
de lui son ancien 
agent, José Antonio 
Campuzano.

Religion
Très croyant, 
Sébastien Castella 
est devenu pénitent 
d’une confrérie 
religieuse pendant 
la semaine sainte de 
Séville.

« Cambiada »
Les pieds joints 
tanqués dans le sable, 
la muleta dans le dos 
qui dévie la course 
du toro au dernier 
moment : Sébastien 
Castella a fait sa 
marque de fabrique 
de cette passe 
spectaculaire, dite 
« cambiada » dans le 
jargon taurin… avant 
d’être copié par de 
nombreux toreros.

Retour
Il a signé son grand retour le 
7 janvier dernier en Colombie 
où il a coupé deux oreilles. 
Son rendez-vous arlésien sera 
sa toute première corrida en 
France depuis plus de deux 
ans.

UNE FERIA DE PÂQUES TOURNÉE VERS L’AVENIR

L’Arlésien juan Leal 
Photo : R. Parent / ville d’Arles

Photo : F. Gardin / ville d’Arles
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Côté cours, côté jardin à l'école 
Yves-Montand
À l'image de l'artiste qui lui donne son nom, l'école Yves-Montand 
s'engage. En février l'association des parents d'élèves Les Petits 
Moulèsiens et les enseignants ont mené à bien deux actions utiles 
aux enfants et aux parents.

Un équipement pour un jeune autiste
Pour accompagner la 
scolarité d’un enfant 
avec des troubles 
autistiques, Cécile 
Roblès, la directrice 
de l'école, et Anne 
Nabot, professeur 
des écoles, ont fait 
appel à la générosité 
du Lions Club Arles 
Camargue. « Le club 
service s'est aussitôt 
mobilisé pour offrir 
des jeux, livres, sup-
ports musicaux et du 

mobilier adaptés à notre élève en maternelle petite section. Les outils 
dont nous disposons maintenant sont installés dans un espace multi-
sensoriel et détente » précise Cécile Roblès. La panoplie pédagogique, 
d’un coût de 650 euros, a été remise par Max Ravaldel, Christian 
Crombé et Olivier Roblès, respectivement président et membres du 
Lions Club, le 10 février en présence de Denis Bausch, adjoint délé-
gué à Moulès, des deux enseignantes et de l'accompagnante pour 
des élèves en situation de handicap (AESH).

Une Chandeleur à la bonne heure
Les 45 enfants des classes de CE2-CM1 et CM1-CM2 préparent leur 
prochain séjour d'activités nautiques à Fos-sur-Mer. Aidés par l'as-

sociation Les Petits 
Moulèsiens, ils ont 
organisé une vente 
de crêpes à la sor-
tie de l'école, deux 
jeudis de suite, qui 
a permis de récolter 
plusieurs centaines 
d'euros. La somme 
servira à financer 
une partie du voyage 
et donc à réduire le 
coût de participation 
des familles. « Il s'agit 
de la première sortie 

scolaire depuis la crise sanitaire. Les enfants sont très motivés » sou-
ligne Cécile Roblès, la directrice. 

Le Sambuc

Moulès Salin-de-Giraud

Saliers

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles

SUR L'AGENDA
Dimanche 12 mars

Loto du Comité des 
fêtes, salle polyvalente à 15h.

Dimanche 19 mars
Fiesta campera avec ca-
pea du club taurin Paul 
Ricard d'Arles,  aux arènes.

Nouveaux éclairages
Deux chantiers d'enver-
gure ont été réalisés dans 
le cadre du Plan Lumière 
de la Ville, financé par le 
Département et la Ville, 
permettant de maîtriser 
la consommation énergé-
tique. À Saliers, quatre-
vingts points lumineux 

ont été remplacés par 
des ampoules LED avec 
un dispositif de téléges-
tion, pour un coût de 
51 500 euros. À Albaron, 
l'été dernier, vingt-cinq 
points lumineux ont été 
remplacés, pour un coût 
de 18 000 euros.

SUR L'AGENDA
Samedi 11 mars

Journée taurine organisée par le club Lou Réboussié.

Comédie humaine
Avec Médailles, un spectacle créé par Clara le Picard, 
le théâtre d'Arles vient à la rencontre des Saliniers. Ils 
découvriront une galerie de portraits d'artistes à la 
double personnalité. Muriel est à la fois mezzo-soprano 
et potière, Pascal, passionné de théâtre contemporain 
parle aussi du handicap et des arts divinatoires, Henri 
joue du folk et connaît tous les instruments de mu-
sique. Les univers se suivent et ne se ressemblent pas 
mais offrent à voir et écouter de belles tranches de vie.
Samedi 1er avril à 16h30 devant la mairie annexe.   
À partir de 8 ans. Tarif : 5 euros.

SUR L'AGENDA
Vendredi 10 mars

Présentation de la sai-
son taurine de Prouvenço 
Aficioun, salle polyvalente à 
18h.

Dimanche 12 et
samedi 25 mars

Stages de yoga du Centre 
d'animations culturelles et 
sportives, salle polyvalente de 
10h à 12h.

Samedi 18 mars
Loto et soirée musicale 
de l'Entente Sportive de 
Salin-de-Giraud, salle poly-
valente à 18h.

Vendredi 24 mars 
Course camarguaise de 
l'école taurine, aux arènes à 
21h.

Dimanche 9 avril 
Stage de yoga du Centre 
d'animations culturelles et 
sportives, salle polyvalente de 
10h à 12h.

Samedi 29 avril
Course Avenir 1ère série 
Trident d'Or de Prouvenço 
Aficioun, aux arènes à 15h30.

Dimanche 30 avril
Vide-greniers du Centre 
d'animations culturelles et 
sportives, salle polyvalente et 
en extérieur.

Vente de primeurs
Le producteur Thierry 
Clareton installe son 
stand de fruits et lé-
gumes tous les jeudis 
de 9h30 à 12h30, sur 
l'avenue des Grands-
platanes. 

SUR L'AGENDA
Sam. 1er et dim. 2 avril

Week-end tango d'Arles Tangue-
dia, salle polyvalente.

Lundi 10 avril
Chasse aux œufs de l'association Les 
Petits Moulèsiens, sur le terrain citoyen.
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Raphèle

Les villages

Des projets pour tout le Grand Arles
En janvier, les adjoints délégués aux villages, aux côtés du maire d’Arles, Patrick de Carolis, et 
entourés d’élus du Conseil Municipal ont présenté leurs vœux aux habitants. C’était l’occasion 
de dresser un bilan des chantiers réalisés en 2022 et d’annoncer les projets de l’année en cours. 
Voirie, espaces verts, bâtiments communaux font l’objet de travaux d’entretien et d’investisse-
ment qui améliorent le cadre de vie tout en préservant l’identité de ces petites agglomérations.

À Salin-de-Giraud, l’adjointe Eva Cardini a 
annoncé :

• Aux arènes, mise aux normes de l’éclairage. 

• Réfection des trottoirs, des places de sta-
tionnement rue Joseph-Imbert et du revê-
tement de la rue d’Arles.

• Réparation de la toiture et rénovation des 
vestiaires du gymnase, réfection des deux 
courts de tennis ; création d’un city stade 
et d’un terrain de boules.

• Création d’une salle d’attente et d’un cabi-
net médical au pôle santé. 

• Installation de bornes de chargement pour 
les véhicules électriques.

À Mas-Thibert, l’adjoint Antoine Parra a 
annoncé :

• Poursuite de l’aménagement du chemin 
d’Antignac.

• Extension du cimetière et réfection de la 
voirie à ses abords, rue du Rhône et rue du 
Cimetière.

• Pose de panneaux photovoltaïques au ser-
vice de l’école Marinette-Carletti dans le 
but de produire de l’énergie servant à l’au-
toconsommation et à la vente du surplus.

• Elagage de platanes.

À Moulès, l’adjoint Denis Bausch a 
annoncé :

• Aménagement d’un parking le long du 
stade.

• Réfection des chemins de L’Ilon, de 
Saunier, Saint-Hippolyte.

• Réfection du plateau sportif, création d’un 
city stade et pose d’agrès.

• Réfection des sanitaires avec aménage-
ment pour personnes à mobilité réduite, 
à l’école Yves-Montand.

• Abattage de peupliers au cimetière pour 
la mise en sécurité des personnes et des 
biens.

À Raphèle, l’adjoint Gérard Quaix a 
annoncé :

• Réfection des chemins Mas du château 
fort, Pointe de Sayard, de la Villarde, de la 
rue Fernand-Léger.

• Création du trottoir de la RD 453, entre le 
rond-point et la route de Fontvieille.

• Travaux de busage au square Lanfranchi et 
sur la route de Fontvieille.

• Poursuite des travaux route de Bellombre, 
jusqu’au chemin de Servannes et route de 
Fontvieille.

• Travaux de mise aux normes incendie au 
foyer Carlevan.

• Création d’un city stade.

• Elagage d’arbres à l’école Daudet et 
plantation de végétaux devant l’école 
Louis-Pergaud.

Pour les territoires de Camargue, le 
conseiller municipal Emmanuel Lescot a 
annoncé :
Le Sambuc

• Aménagement de la voirie du lotissement 
Le clos des manadiers par le lotisseur.

• Pose d’une clôture aux arènes.
Gageron

• Réfection du chemin Romieux.
Albaron

• Réfection de la rue des Sarcelles.
Saliers

• Réfection de la route de Julian.
Le Paty

• Mise en place d’éclairage solaire.

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles
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Service  
de proximité
Le Secours Catholique 
d'Aix-Arles s'apprête à 
mettre en service Frater-
nibus, un bus équipé de 
matériel informatique 
qui s'installera réguliè-
rement dans les villages 
de la commune. Une 
équipe de bénévoles de 
l'association est chargée 
d'accompagner les per-
sonnes isolées à l'accès 
aux outils numériques, 
en toute convivialité. 

SUR L'AGENDA
Samedi 25 mars

Journée Pin'up du Rêve 
du phénix, gymnase Marcel-
Cerdan et salle Jean-Vilar.

Soirée carnaval  des 
Joyeux lurons, salle Gérard-
Philipe.

Dimanche 2 avril
Course au plan du Club 
Taurin Raphèlois ,  aux 
arènes.

Dimanche 16 avril
Vide-commodes de Ra-
phèle en Provence, gym-
nase Marcel-Cerdan et salle 
Jean-Vilar.

Dimanche 23 avril
Marché aux fleurs du 
Comité d'intérêt de village 
Raphèle Avenir, place des 
Micocouliers.

Samedi 6 mai
Olympiades du Club Tau-
rin Raphèlois, aux arènes.

Dimanche 7 mai
Bal de tango argentin 
d'Arles Tanguedia, salle 
Gérard-Philipe.

Lundi 8 mai
Vide-greniers de l'Ami-
cale des écoles laïques de 
Raphèle, place des Micocou-
liers.

Concours de ferrades du 
Club Taurin Raphèlois, aux 
arènes.
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LE STADE FOURNIER HAUSSE SON NIVEAU
1,46 million d’euros vont être consacrés au chantier du stade Fournier en 2023 
et 2024, avec dès cette année la rénovation de la pelouse et de la tribune. Une 
transformation qui permettra désormais d’accueillir un club supplémentaire : 
le Rugby Club Arlésien.

I l a été le théâtre de l’incroyable épo-
pée qui a mené l’AC Arles jusqu’en 
Ligue 1, il a vu défiler des futures 
stars du ballon rond comme David 
Beckham à l’occasion du Festival 

international espoirs de Toulon, il a ac-
cueilli Basile Boli et les anciennes gloires 
de l’OM et il a vu tomber une quaran-
taine de records de France d’athlétisme. 
Il a aussi et surtout été le premier terrain 
de sport de plusieurs générations d’Arlé-
siens. Le stade Fernand-Fournier, bien-
tôt sexagénaire, fait partie de l’histoire de 
la ville. Mais, faute d’entretien régulier, 
l’enceinte est fatiguée.
La Ville a donc décidé de lui offrir une 
seconde jeunesse en lançant cet été des 
travaux d’embellissement et de confort, 
pilotés par le service des Bâtiments com-
munaux. Coût total de l’opération : 1,46 
million d’euros pour lesquels la Ville 
sollicite le soutien financier du dépar-
tement des Bouches-du-Rhône.

Deuxième tranche en 2024
La première tranche (588 000 €), qui 
sera livrée avant la fin de l’année, pré-
voit la rénovation de la pelouse, des ins-
tallations de la tribune (sièges, espace 
presse, buvette) ainsi que le remplace-
ment des menuiseries extérieures des 
vestiaires. Enfin, la pelouse sera agran-
die et des poteaux de rugby installés 
pour pouvoir accueillir notamment le 
Rugby Club Arlésien (RCA), contraint 
jusqu’alors de jouer au Stade des Cités, 
non homologué par la Fédération. « C’est 
une excellente nouvelle pour le club, une 
étape indispensable pour le faire grandir, 

se réjouit Jacques Mastrantuono, joueur 
et dirigeant historique du RCA. C’est un 
vrai stade, à deux pas du centre-ville, 
c’était la meilleure option. Charge à nous 
ensuite de créer une ambiance, de lui don-
ner une âme ». Et Jacques Mastrantuono 
de noter que les rares fois où le RCA a 
joué à Fournier, Arles a toujours gagné... 
L’arrivée du rugby ne chasse pas pour 
autant l’AC Arles, qui pourra toujours 
disputer des rencontres sur sa pelouse 

historique. La Ville travaille avec les 
deux clubs pour définir avec eux le meil-
leur calendrier possible.
La deuxième tranche du chantier, prévue 
pour 2024, verra les vestiaires être re-
faits du sol au plafond : agrandissement, 
isolation, sécurité incendie. Une salle de 
musculation sera créée tout comme un 
espace avec douches et sanitaires en 
libre accès pour les usagers qui n’appar-
tiennent pas à un club.

 3 QUESTIONS À SYBILLE LAUGIER
Adjointe au maire - Sport

En quoi le stade 
Fournier et le gymnase 
Mauget étaient-ils des 
chantiers prioritaires ?
Le complexe Fournier est 
le stade emblématique de 
la ville et n’a pas été réno-
vé depuis très longtemps. 
C’est aussi le seul stade de 
la ville homologué pour 
accueillir les matches 
du Rugby Club Arlésien 
(RCA). Tout cela faisait de 
ce chantier une priorité.
Pour le gymnase Mauget, 

il était indispensable de le 
sécuriser pour éviter les 
intrusions et les dégrada-
tions répétées, et chaque 
club (boxe, judo, karaté) 
bénéficiera d’une entrée 
et d’un espace totalement 
indépendant.

Au-delà des clubs 
que vous avez cités, 
à qui profiteront ces 
installations ?
Aux enfants des établisse-
ments scolaires, notam-
ment au gymnase Mauget 
où ils n’allaient plus à cause 
des dégradations. Les tra-
vaux au stade Fournier 
bénéficieront donc au RCA 
mais aussi au SOA (Stade 
Olympique Arlésien) et à 
l’ACA (Athlétic Club Arlé-
sien). L’idée est de faire de 
Fournier un véritable lieu 
de vie sportive pour l’en-
semble des Arlésiens.

D’autres projets 
de rénovation 
d’infrastructures 
sportives sont-ils à 
l’étude ?
Oui, ils concernent le gym-
nase Louis-Brun à Barriol 
et le gymnase de Salin-
de-Giraud. Nous réhabili-
tons également le plateau 
sportif de Moulès dans la 
continuité de la réfection 
du tennis, de la main cou-
rante et des vestiaires du 
stade. Nous continuons 
à investir 60  000 euros 
dans le plan lumière de 
nos gymnases. En tout, 
la municipalité va consa-
crer environ 1,5 million 
d’euros au sport en 2023. 
Nous partons de loin pour 
remettre en état nos in-
frastructures, mais il y a 
une vraie volonté de faire 
avancer les dossiers.

Le gymnase Robert-Mauget sécurisé
C’est l’autre chantier important 
sur les infrastructures sportives en 
2023 : le gymnase Robert-Mauget 
de Griffeuille va voir son agence-
ment repensé. Très enclavé, son 
accès et ses abords seront ren-
dus plus lisibles et plus sécurisés, 
notamment en supprimant les re-
coins propices aux squats. À l’in-
térieur, chaque espace (gymnase, 
dojo, salle de boxe) sera rendu in-
dépendant et l’entrée sera limitée 

aux clubs et aux sportifs munis 
d’un badge. De nouveaux vestiaires 
vont être créés et le gymnase sera 
mis aux normes inondations et 
pour les personnes à mobilité ré-
duite. Les travaux, dirigés par le 
service des Bâtiments communaux 
de la Ville et évalués à 300 000 
euros (dont 200 000 euros finan-
cés par le Département) devraient 
s’étaler de mai à octobre 2023.

Photo : P. Praliaud / ville d’Arles
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Plateau éclectique au théâtre d’Arles
Théâtre, musique et cirque composent le 
menu des soirées dans le beau théâtre du 
boulevard Clemenceau. Le 25 mars, Jeanne 
Balibar évoque trois figures féminines aux des-
tins singuliers, Pascoa, esclave entre Angola, 
Brésil et Portugal au XVIIe siècle, la parricide 
Violette Nozière et la comédienne Delphine 
Seyrig, dans Les historiennes. Une façon de 
raconter l’évolution de la condition féminine.
Le rendez-vous « classique » de l’année, c’est 
Sentinelles, proposé les 5 et 6 avril, écrit et 
mis en scène par Jean-François Sivadier, ac-
teur, auteur, metteur en scène de théâtre et 
d’opéra. À travers le récit de l’amitié entre trois 
pianistes virtuoses, une réflexion sur l’art et 
l’engagement des artistes (photo ci-contre).
La musique, et plus précisément le théorbe 
(instrument à cordes du XVIe siècle) est encore 
au centre d’Arca Ostinata, opéra miniature 
pour un seul musicien, présenté le 29 mars. 
À l’aide de cet instrument spectaculaire, le 
musicien Daniel Zapico déploie une grande 

fresque musicale et visuelle, scénographiée 
par Nino Laisné.
Enfin, les 12 et 13 avril, retrouvons les 
artistes de la compagnie arlésienne La 
Mondiale générale dans leur nouvelle créa-
tion, Réfugions-nous, conçue comme « une 
succession d’expé riences physiques (à issues 
multiples) se déroulant dans un laboratoire », 
à laquelle le public sera amené à participer.
Tél. 04 90 52 51 51. www.theatre-arles.com

EXPOSITIONS
L’espace entre les 
choses
Rétrospective du tra-
vail pluridisciplinaire 
de Gilles Massot, Fon-
dation Manuel Rivera-
Ortiz, du 4 mars au 28 
mai.

La Bête du Vaccarès
Œuvres du torero Swan 
Soto, Anne Clergue 
galerie du 6 avril au 
17 juin.

Entre quatre zieux
Dessins et installations 
de Robert Combas et 
Jean-Luc Parant, cha-
pelle du Méjan du 2 
avril au 4 juin.

Nature humaine - 
Humaine nature
Le regard de 14 artistes 
contemporains sur 
l’Homme, le végétal 
et l’animal, Fondation 
V in cent  van  Gogh 
Arles jusqu’au 10 avril.

La Camargue entre 
deux eaux
Cartes géographiques 
et images traduisent 
l’importance des eaux 
pour ce territoire, Mu-
sée de la Camargue.

20 ans d’expositions
Rétrospective événe-
ment autour de trente 
artistes et de 75 expo-
sitions, galerie Circa, 
jusqu’au 8 avril.
Dessins, collages et 
sculptures de Kiki Ton-
nerre, galerie Circa, du 
14 avril au 24 juin.

I love me
Installation d’Anne 
Eliayan et Christian 
Pic, Arles Gallery, du 
lundi au samedi de 11h 
à 17h.

Coups après coups
Œuvres de la photo-
graphe, vidéaste, plas-
ticienne Annabel Aoun 
Blanco, musée Réattu 
jusqu’au 30 avril.

Retrouvez l’agenda et 
le programme com-
plet des événements 
sur arles-agenda.fr

Un autre regard sur Lelée
À l’occasion du 150e 
anniversaire de la nais-
sance de Léo Lelée, 
l’association de la tra-
dition Li Decouparello 
de Velout rend hom-
mage à celui dont le 

pinceau fit si bien danser les Arlésiennes 
en farandole, et fait découvrir des aspects peu 
connus de son œuvre. Cet homme fasciné par 
son temps, aussi bien par les malheurs de la 

guerre que par la quiétude des monuments 
antiques, a dessiné et peint la grâce et la déli-
catesse des courbes des corps dénudés.
Du 17 mars au 10 avril, salle d’exposition de 
l’espace Van Gogh (5€ / 3€ tarif réduit et 
Arlésiens / gratuit pour les moins de 18 ans).  
Visites guidées les samedis et dimanches à 
partir de 15h. 
Conférence « L’artiste à travers son chemine-
ment » pictural par Marcel Fouque, commissaire 
de l’exposition, dimanche 12 mars à 16h, 
amphithéâtre de l’espace Van Gogh (entrée 
libre).

Instants à partager avec Marcel Bataillard

Dans la ville qui célèbre l’image et notamment 
la photographie, l’artiste Marcel Bataillard, qui 
travaille entre Arles et Nice, choisit de faire 
coexister photos, textes, vidéos, musique, au-
tant de disciplines dans lesquelles il s’exprime. 
L’exposition conçue par Delphine Verrières-
Gaultier et baptisée Variétés de l’instant, révèle 

un regard singulier : photos d’Arles sous la 
pluie, des moments d’incertitude des corridas, 
une série de pièces de mobilier, des évocations 
de la série télévisée Twin Peaks. Le lien entre 
le patrimoine, l’ancien, les mythes et la façon 
dont ils sont retranscrits se révèle aussi dans 
les vidéos comme dans les performances musi-
cales qu’il partagera avec le compositeur Henri 
Roger, le 31 mars. Sans oublier, le 5 avril, 
une déambulation informelle dans l’exposition 
mixant tertulia, visite guidée et toreo de salón, 
à laquelle Marcel Bataillard convie Delphine 
Verrières-Gaultier, Nicolas Pellet, les toreros 
Patrice Aubert, Thomas Joubert, Charlie Laloë 
« El Lobo ».
Marcel Bataillard « Variétés de l’instant », du 
22 mars au 10 avril, palais de l’Archevêché. 
Vernissage jeudi 23 mars à partir de 18h30.

Photo : Jean-Louis Fernandez
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LE FESTIVAL DU DESSIN, 
NOUVEAU REND EZ-VOUS D’ENVERGURE

U n «  festival ouvert, s’adressant à tout le monde, 
dans un esprit de curiosité, de partage et de 
fête  »  : les grands traits de ce nouveau rendez-
vous qui déploiera 40 expositions à travers le 
centre-ville, du 22 avril au 14 mai, sont fixés. 

Il est porté par Vera Michalski, présidente du groupe éditorial 
Libella et Frédéric Pajak, lui-même écrivain et dessinateur. Tous 
deux présentent ce qui s’annonce déjà comme un événement.

La création d’un festi-
val, c’est une aventure 
un peu folle ?
Vera Michalski : une aven-
ture oui, mais dans la conti-
nuité de ce que nous faisons 
depuis 20 ans. Ensemble, 
nous avons créé la première 
maison d’édition exclusive-
ment consacrée au dessin, 
Les Cahiers dessinés, et nous 
publions une dizaine d’ou-
vrages par an. Nous avons 
découvert des artistes, sorti 
de l’oubli certains autres, 
nous avons contribué à re-
mettre le dessin sur le devant 
de la scène. Il était considé-
ré comme mineur par rap-
port aux autres disciplines 
artistiques. Aujourd’hui, 
dans l’édition, c’est l’un des 
secteurs qui fonctionne le 
mieux. C’est aussi une forme 
d’art plus accessible que la 
peinture, qui amène à l’art 
de jeune collectionneurs.

Frédéric Pajak  : avec le 
Festival, nous allons plus 
loin, en permettant au public 
de rencontrer des œuvres, 
des dessinateurs en direct. 
On ressent une émotion par-
ticulière devant un dessin, 
plus forte que devant une 
reproduction.

Pourquoi avoir choisi 
Arles pour implanter le 
festival ?
Frédéric Pajak : Arles entre-
tient un lien durable avec 
l’image et elle nous offre 
des lieux d’exposition très 
différents, on passe de sites 
contemporains à des églises 
du XVIIe siècle. L’autre avan-
tage est de pouvoir se rendre 
d’un lieu à l’autre à pied. 

Comment se présentera 
le festival ?
Vera Michalski  : il y aura 
plus de 1000 dessins à voir, 

Vera Michalski. Présidente du 
groupe éditorial Libella

Frédéric Pajak.
Écrivain et dessinateur

Ph
ot

o 
: L

ou
is

e 
O

lig
ny

Ph
ot

o 
: A

no
us

h 
A

br
ar

Les monuments 
en vacances
Des visites et 
spectacles sont 
proposés tous les 
jours du 8 avril 
au 8 mai dans les 
monuments de la 
ville : l’amphithéâtre, 
le théâtre antique, 
le cloître Saint-
Trophime, les 
thermes de 
Constantin, les 
cryptoportiques et 
les Alyscamps. Ces 
visites et animations 
sont comprises dans 
le billet d’entrée du 
monument, elles 
sont gratuites pour 
les Arlésiens et les 
moins de 18 ans. 

À la médiathèque
André Marchand 
et Arles
Du 2 mars au 15 avril, 
la médiathèque expose 
près d’une trentaine 
d’œuvres du peintre 
André Marchand (1907-
1997), qui choisit dans 
les années 1950 Arles 
pour y installer son 
atelier puis sa rési-
dence. «  Dans cette 

ville, à certaines heures, il se passe quelque chose, 
cette rencontre de la mort et de la lumière, qui sont 
à [elles] deux, qu’une lumière » confie-t-il à son ami 
arlésien l’écrivain Jean-Marie Magnan. L’exposition 
propose à travers une sélection de peintures, dessins 
et livres illustrés, prêtés pour l’essentiel par le Musée 
Estrine de Saint-Rémy-de-Provence, de parcourir 
les thématiques du peintre : la ville et ses monu-
ments emblématiques, les Arlésiennes, le Rhône, 
la tauromachie, et la nature révélée dans ses vies 
silencieuses.

Rencontre avec deux autrices
À la suite de leur résidence d’écriture pendant Arles 
se livre 2022, Paola Pigani et Laurence Vilaine  pré-
senteront les textes qu’elles ont écrits à cette occa-
sion ainsi que leur travail, vendredi 10 mars à 18h. 
Cette rencontre constitue le premier volet de l’édi-
tion 2023 du festival Arles se livre qui se déploiera 
tout au long de l’année avec un dernier temps fort 
tout particulier en novembre.

Lapin plat et l’étrange livre
Un spectacle musical pour les tout-petits à partir 
de 18 mois, par la compagnie Tourniflex, samedi 11 
mars à 15h30 (gratuit).
Programme complet : mediatheque.arles.fr

Appel à projet
La Ville célèbre en 2023 le 25e 
anniversaire de son inscription 
sur la liste du patrimoine 
mondial « Chemins de Saint-
Jacques-de-Compostelle en 
France », et lance un appel à 
projet pour la création d’une 
visite-spectacle dans un 
monument médiéval.  
demarches.arles.fr

Le beau voyage
L’ensemble lyrique Voce, en 
partenariat avec le service de 
la culture de la Ville, présente 
son nouveau spectacle : airs 
d’Offenbach, Bizet, Debussy, 
Strauss, Messager, Bazin, 
Planquette, Lopez, Scotto. 
Samedi 15 avril à 20h30 au 
théâtre d’Arles. 10 €, 5 €, gra-
tuit pour les moins de 15 ans.
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Marcel Bascoulard, génial clochard
Artiste autodidacte, ce mar-
ginal excentrique a, durant 
40 ans, dessiné les rues et 
la cathédrale de Bourges. 
Ses œuvres sont à décou-
vrir, avec celles de Victor 
Hugo, Aloïse, Jean Raine et 
Pierre Tal Coat à la fondation 
Vincent Van Gogh-Arles.

Du 22 avril au 14 mai
Tout le programme sur www.festivaldudessin.fr

Gratuit pour les Arlésiens

LE FESTIVAL DU DESSIN, 
NOUVEAU REND EZ-VOUS D’ENVERGURE

Illustration : J. J. Sempé

Illustration : Marcel Bascoulard

des projections, un concert 
dessiné, des rencontres avec 
les auteurs et des ateliers 
dans des classes d’Arles. 
Nous voulons toucher tous 
les publics, les connais-
seurs comme les amateurs, 
les familles, les enfants… et 
rendre accessibles à tous de 
très grands artistes, sans les 
statufier.
Frédéric Pajak  : j’ai  réuni 
s e p t  c o m m i s s a i r e s 
d’exposition, avec lesquels 
nous avons choisi les 
artistes qui incarnent la 
diversité de cet art. Nous 
irons de Victor Hugo aux 
créateurs contemporains, 
comme Adrien Neveu, 
d’Alechinsky qui est l’un 
des plus grands artistes 
français vivants à Aloïse, 
une figure de l’art brut. Il y 
aura des tout petits formats 
comme des fresques de 12 
mètres de long. Des genres 
très différents, le dessin 
de presse, l’humour, la 
caricature, le paysage, le 
portrait seront représentés.

Cette première édition 
rend hommage à 
Sempé, décédé le 11 
août dernier. Quel lien 
vous unissait à lui ?
Frédéric Pajak : nous avions 
décidé de cet hommage 
avant son décès,  car 
c’est un nom familier à 
beaucoup de gens, connu 
dans le monde entier. 
Il a réussi à concilier le 
dessin de presse et l’art, un 
humour subtil et un regard 
philosophique sur l’époque. 
Et puis nous étions amis, 
depuis  longtemps,  i l 
avait dessiné la première 
couverture des Cahiers 
dessinés et nous avons 
publié son dernier livre. 
Ce festival, c’est aussi une 
histoire d’amitiés.
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© IMAV éditions / Goscinny – Sempé

Ce qu’il faut savoir
Antoine de Caunes, le 
président d’honneur

Amateur éclairé de dessin, 
l’homme de télévision fut 
aussi un ami très proche de 
Sempé. Deux bonnes raisons 
de lui confier cette première 
édition. Il participera à 
la table ronde consacrée 
au papa du Petit Nicolas, 
organisée au théâtre d’Arles.

Musique et dessin 
à l’unisson
Le 3 mai, le théâtre antique 
accueillera l’orchestre natio-
nal de Cannes, sous la direc-
tion de Benjamin Levy, et 
les artistes Anna Sommer et 
Joël Person qui dessineront 
pendant le concert et dont 
les œuvres seront projetées 
en direct. 

Dessins d’enfants
Avec le soutien de la Ville, 
dix classes, du CP au CM2, 
de trois écoles arlésiennes 
bénéficient d’ateliers avec 10 
artistes, dont cinq Arlésiens. 
Leurs créations seront expo-
sées à l’espace Van Gogh du 
5 au 14 mai.

Projections 
au cœur de la ville
Une fois par semaine pendant 
la durée du festival, des pro-
jections de dessins accompa-

gnées du Philharmonique de 
la Roquette seront organisées 
place Voltaire, place Paul-
Doumer et place du Forum.

À voir, à écouter, 
à partager

Des tables rondes avec 
certains des artistes exposés 
seront organisées au 
théâtre d’Arles. Les cinémas 
Actes Sud programmeront 
des films autour du Petit 
Nicolas et sur de grands 
dessinateurs. Les librairies 
Les Grandes Largeurs, 
L’Archa des Carmes, Actes 
Sud à Croisière sélectionnent 
des ouvrages en lien avec 
le festival et organisent des 
signatures. Des galeries du 
réseau Arles contemporain 
exposeront « en off » des 
dessinateurs, et le temps 
du festival, la galerie 
Richterbuxtorf s’installe rue 
du Président-Wilson, avec 
des œuvres à la vente.

Hommage à Sempé

La chapelle des Jésuites du 
Museon Arlaten accueille 
une exposition de plus 
de deux cents dessins de 
l’artiste, pour la plupart 
méconnus du grand public. 
Et à l’espace Van Gogh, 
ce sont quarante dessins 
du Petit Nicolas qui sont 
réunis dans une salle de 
classe des années 60. Une 
reconstitution signée d‘IMAV 
Éditions et de la maison 
Deyrolle.
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Tribune des élus 
n’appartenant pas à la majorité

Virginie Maris
Conseillère municipale 
Le parti des Arlésiens

Cyril Girard
Conseiller municipal 
Conseiller communautaire ACCM 
Le parti des Arlésiens

Claire de Causans
Adjointe au Maire - Culture et vie associative 
Conseillère communautaire ACCM

Tribune des élus  
de la majorité

Lors du dernier conseil municipal, le Maire a présenté, 
comme la loi l’y oblige, son rapport sur les actions de la 
ville en matière de développement durable. Un rapport 

accablant qui montre que la municipalité n’a jamais aussi 
peu investi pour la protection de la biodiversité, que le plan 
lumière est une mascarade, que la végétalisation en ville est 
au point zéro, et qu’aucun progrès significatif n’a été fait en 
matière de mobilité douce. Bref, que cette équipe ne fait rien 
pour l’écologie.

Pire, notre Maire a profité des discussions autour de ce 
rapport pour vendre encore une fois ce funeste projet de 
contournement autoroutier, condition indispensable selon 
lui à la réussite du projet de rénovation urbaine de Barriol. Ou 
comment confisquer la parole des habitants des quartiers 
pour vendre une autoroute dont on sait très bien qu’elle ne 
sert que les intérêts du Grand port maritime de Marseille et 
d’une économie mondialisée incompatible avec la justice 
sociale et la protection de l’environnement.  

Les quartiers ont besoin d’une vraie politique de sécurité, 
pas de caméras cosmétiques qui n’ont que peu d’impact 
sur la délinquance. Ils ont besoin d’une politique sociale 
et préventive, pas d’une autoroute. Le long de la RN 113 on 
a laissé une situation déplorable s’installer sans remettre 
en cause le modèle économique responsable de ça : bruits, 
congestions, sont devenus insoutenables pour les riverains. 
On volontairement a négligé les aménagements simples 
(revêtements anti-pollution, écrans acoustiques, limitation 
de la vitesse, régulation du trafic) qui auraient pu résoudre la 
majorité des nuisances. Et la propagande politique est bien 
huilée : à des riverains excédés, on fait miroiter la perspective 
d’une RN 113 requalifiée en un joli «  boulevard urbain  » qui 
relierait Barriol au centre-ville et où il ferait bon pédaler sous 
les arbres. Mais le trafic résiduel sera de 35 000 véhicules par 
jour, un chiffre supérieur à la moyenne des véhicules sur les 
autoroutes françaises. Le joli boulevard urbain n’existera 
jamais !

Le sujet de la pollution atmosphérique, autre argument des 
partisans tout azimut de cet autoroute, est battu en brèche 
par ce même rapport  : on y apprend qu’Arles demeure bien 
en-dessous des seuils autorisés quant à la pollution générée 
par ce trafic routier. Arles n’étouffe pas tant sous les voitures 
que sous les mensonges et l’inaction environnementale.

Agir efficacement sur les nuisances sonores, aménager 
intelligemment l’existant, mettre en place une politique 
audacieuse de mobilité à l’échelle de la ville et de l’ACCM, 
augmenter la part de transport fluvial et ferré pour les 
marchandises, travailler à relocaliser notre économie, voilà ce 
qui pourrait rendre vivable la co-habitation avec la RN113.

À l’heure de défis écologiques majeurs pour nos vies et celles 
de nos enfants, il faut cesser de reproduire les schémas qui 
nous ont amené à la situation catastrophique dans laquelle 
nous nous trouvons. Notre époque nous pousse à relever 
des défis. Pour cela, il faut regarder la réalité en face, rompre 
avec les logiques du passé, et mettre en branle un  projet 
écologique, social et économique ambitieux. À la lecture du 
rapport de la municipalité sur le développement durable, on 
sait que ce n’est pas sur cette équipe qu’il faut compter pour 
préparer l’avenir.

Que vive la Culture !

Qui aurait dit, il y a plus de trente ans, que cette ville 
au patrimoine prestigieux pourrait s’enorgueillir de 
devenir une ville de Culture ? Rendons grâce à ceux 

qui ont œuvré en ce sens : c’était un pari et il est réussi.

Quel enthousiasme de commencer 2023 sans contraintes 
sanitaires. Nos festivals, nos acteurs culturels vont pouvoir 
déployer leur programmation.

Mais revenons au printemps et à l’été qui s’annoncent et que 
nous voulons prolonger jusqu’en hiver. Ainsi, le Festival de la 
BD commence dans quelques jours. Il sera suivi de la feria, 
dont je souhaite comme toute l’équipe, affirmer la dimension 
culturelle, constitutive de notre identité et de nos passions.

Un nouveau festival du dessin va compléter les manifestations 
autour de l’image. 

Arles réunit image fixe, image animée avec les écoles 
performantes comme MOPA et L’École Nationale Supérieure 
de la Photographie, fleurons de notre ville. Des arts 
complémentaires auxquels s’ajoute l’économie florissante de 
studios de grande renommée. Le tout est constitutif d’Arles 
Créative, label développé en partenariat avec les universités, les 
institutions privées autour du développement de la créativité, 
des métiers d’avenir et donc celui de l’image dessinée.

L’été s’animera de festivals : Convivencia, les Rencontres de la 
photographie, les Suds à Arles, les Escales du Cargo, les Rues 
en Musique, FMR, Flamenca, Phare, Agir pour le vivant et se 
poursuivra par Octobre numérique, Paroles Indigo, Femmes 
en mouvement, Arles se livre et les Calend’Arles…

La municipalité, malgré les difficultés actuelles, continue 
de soutenir les associations qui contribuent à la formidable 
richesse culturelle d’Arles, par les subventions, mais aussi en 
leur fournissant tout ce qui est nécessaire au bon déroulement 
de leurs activités  : cela va des locaux, aux bâtiments et 
monuments où se déroulent les animations, en passant par le 
soutien du personnel municipal, engagé et dévoué.

L’accompagnement municipal est complété par des 
résidences d’artistes, d’auteurs à la médiathèque, des 
compagnies de danse, des dessinateurs soutenus par le 
service de la culture et surtout, porté par celui-ci, va s’ouvrir un 
appel à projet dans un lieu patrimonial consacré à la création, 
à la fin de l’été. Jamais cela n’avait été organisé auparavant.

Cette approche culturelle ne saurait exister sans l’implication 
des enfants dès leur plus jeune âge dans les actions éducatives 
et culturelles (EAC).

Toutes les disciplines artistiques sont concernées : l’art 
plastique, le cinéma, le théâtre, la musique avec notre 
conservatoire, la danse, la lecture… Cette ouverture des jeunes 
esprits rend la pensée critique et l’individu libre et ouvert.

À Arles, notre culture est partout, elle donne envie de célébrer 
notre territoire par des événements variés, elle crée du lien 
et valorise l’émotion de chacun à partager. Continuons 
ensemble !
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Je signale une anomalie 
sur la voie publique

P o u r  s i g n a l e r  u n 
problème de propreté  
qui relève de la compétence 
de la Ville (dépôts d’ordures 
sauvages, tags...) :

demarches.arles.fr

Adopter le bon usage 
des déchèteries
On y dépose les déchets verts, 
la ferraille, l’électroménager, les 
encombrants, les polluants... 
Trinquetaille
Pendant le chantier nécessaire 
pour réhabiliter l’équipement, une 
déchèterie provisoire est installée 
sur le même site
5000, ancienne route de Saint-Gilles.  
Tél. 04 90 93 22 96. Lundi au 
samedi 8h-12h / 13h45-17h30. 

Raphèle
42, route de la Crau.  
Tél. 04 90 98 01 97. Lundi au 
samedi 8h-12h / 14h-17h30.  

Salin-de-Giraud
1000, route d’Arles / route de la Mer.  
Tél. 04 42 05 49 53. Lundi, mardi, 
jeudi, vendredi, samedi 9h-12h30 / 
14h-17h30.

Mas-Thibert
Chemin du Cimetière. 
Tél. 04 90 98 01 97. Lundi mardi, 
mercredi, vendredi et samedi 
8h-12h / 13h45-17h30. 

Le Sambuc
Chemin du Sambuc. 
Tél. 04 90 49 47 13. Clé à récupérer 
à la mairie annexe.

Sortir ses 
poubelles 

à la bonne heure
Les poubelles doivent être sorties 
uniquement la veille des jours de 
collecte, à partir de 19h. La collecte 
des déchets ménagers est effectuée à 
partir de 5 heures du matin, du lundi 
au samedi en centre-ville, et entre deux 
et quatre jours par semaine dans les 
quartiers et villages. Jours de collecte 
quartier par quartier sur ville-arles.fr/
environnement/propreté

MONSIEUR LE MAIRE REÇOIT LES ARLÉSIENS
Patrick de Carolis, votre maire, reçoit sur 
rendez-vous, tous les jeudis, de 17 heures 
à 19 heures. Pour prendre rendez-vous : 
rencontrerlemaire@ville-arles.fr
ou tél. 04 90 49 36 36
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Textiles  Où donner et recycler à Arles

Se vêtir à bas coût tout en évitant le 
gaspillage et les conséquences drama-
tiques de la fast-fashion sur l’environ-
nement, c’est possible grâce à de nom-
breuses associations qui incitent à une 
autre façon de consommer, plus res-
ponsable. Elles offrent des solutions 
pour trier, recycler ce qui peut l’être et 
donner plusieurs vies aux vêtements.

• Véti Arles est la boutique solidaire 
de l’association TEEF (Tarascon 
Espaces Emploi Familles) qui gère, 
pour la communauté d’agglo-
mération Arles-Crau-Camargue-
Montagnette, les 25 containers à 
textile installés sur l’espace public. 
Les vêtements récupérés sont triés, 
lavés et remis en vente à très bas 
coût. 16 ter, rue Gaspard-Monge. 
Tél. 04 90 93 26 04.

• L’Angerie (café associatif) propose 
une petite friperie avec des vête-
ments de seconde main. 38, rue 
Genive.

• La Fringuerie Wontanara pour don-
ner et acheter. Les revenus des 
ventes sont destinés à soutenir un 
orphelinat en Guinée Conakry. Tiers 
lieu Parade, 7, rue de la Roquette.

• L a  R e s s o u r c e r i e  d u  P a y s 
d’Arles, dépôt et achat de vête-
ments. 76, avenue de Hongrie.  
Facebook ressourceriepa.

• Le dressing collectif, dépôt, troc, 
location et achat de vêtements, 
avec un système d’abonnement à la 
visite ou à l’année, et un système de 
points pour estimer la valeur des vê-
tements à échanger. 5, rue du Pont. 
Instagram Zetilde.

En novembre 2022, l’association Eclectic land a organisé dans le cadre de la Fashion Fripe, un défilé 
avec des vêtements de seconde main. R. Parent / ville d’Arles

Rapport du Médiateur 2022
Le rapport annuel du 
médiateur, remis au 
Maire en début d’année, 
sera présenté aux élus 
lors du conseil municipal 
du 9 mars. Pour rappel, 
le Médiateur reçoit 
les recours contre des 
décisions de la Ville ou en 
cas d’absence de réponse 
dans le délai de deux mois.
Tél. : 04 90 49 59 81 
(du lundi au vendredi de 

9h à 12h). 
mediateur@ville-arles.fr 
ou www.ville-arles.fr/
démarche en ligne/je sou-
haite faire appel au mé-
diateur de la ville d’Arles
Par courrier : Médiateur 
de la Ville d’Arles - Hôtel 
de Ville - Place de la Répu-
blique - 13200 Arles
Les prochaines perma-
nences, de 14h à 16h :
le 13 avril à la maison pu-

blique de quartier de Bar-
riol – le 27 avril à la mairie 
annexe de Raphèle.
le 11 mai à la maison 
publique de quartier de 
Griffeuille – le 30 mai à la 
mairie annexe de Salin de 
Giraud.
le 1er juin à la mairie 
annexe de Trinquetaille 
– Le 6 juin à la Maison 
Publique de Quartier du 
Trébon.
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Les rendez-vous  
du Pôle Infos Seniors
Le Pôle Infos seniors du CCAS d'Arles propose des séances 
d'information collective, tous les derniers mardis du 
mois, de 10h à 12h, au club Morizot, boulevard des Lices 
(rez-de-chaussée de la Maison de la vie associative). Mardi 
28 mars : les travaux d’aménagement du logement face à la 
perte d’autonomie ; mardi 25 avril, l’entrée en Ehpad et les 
aides financières existantes. À l’issue de ces rencontres, 
des rendez-vous individuels peuvent être proposés. 
Le 4 avril, le Pôle Infos seniors organise une journée dé-
diée à la prévention routière intitulée Le bon temps au vo-
lant plus longtemps. À la maison de la vie associative, ceux 
qui souhaitent tester leur capacité à conduire trouveront 
un simulateur de conduite, un dépistage des problèmes 
de vue et d’ouïe, un atelier « conduite et consommation 
d’alcool et de médicaments » et un autre consacré aux 
nouvelles aides à la conduite.
Information et réservation auprès du Pôle Senior du CCAS,  
tél. 04 90 49 47 84 ou 04 90 18 46 89.

Inscriptions scolaires  
pour la rentrée 2023-2024

Il est temps de penser à inscrire les enfants qui vont 
faire leur rentrée à la maternelle ou au CP, en septembre 
2023. Les Arlésiens qui ont déménagé et les nouveaux 
arrivants sur la commune sont également concernés. 
Cette inscription en mairie est obligatoire, elle doit être 
faite avant le 31 mars. Pour réaliser cette démarche, la Ville 
d'Arles propose deux solutions  : 

 en ligne via le portail famille 
 https://www.espace-citoyens.net/arles/espace-citoyens ;

 sur rendez-vous auprès du Guichet famille ou dans les 
mairies annexes.

Plus d'infos :  
Guichet famille, rez-de-chaussée, 12 bd Emile-Zola 
Inscription du lundi au jeudi, de 8h30 à 12h et de 13h30 à 
16h ; le vendredi de 8h30 à 12h30.  
Tél. 04 90 49 47 38 / 04 90 49 47 56  / 04 90 49 36 84.

Accéder à l’emploi avec le CIDFF
Accompagner les femmes vers l’emploi, c’est la mission du nouveau service 
ouvert récemment par le Centre d’information des femmes et des familles 
d’Arles. « Le but du Bureau d’accompagnement individualisé vers l’emploi 
est de créer toutes les conditions pour que les femmes puissent chercher 
et trouver un emploi » explique Sandra Lahoucine, chargée de mission. 
« C’est un service gratuit et sur mesure, qui peut consister à aider à s’inscrire 
à Pôle Emploi, à se préparer à un rendez-vous, organiser une reconversion 
professionnelle mais aussi à trouver une solution de transport ou de garde 
d’enfant ». Exclusivement réservé aux femmes – contrairement à d’autres 
services du CIDFF -, le BAIE a vocation à apporter une aide complémentaire 
aux autres opérateurs, comme Pôle Emploi, et non à se substituer à eux.
Dans le cadre du projet Egalipro, le CIDFF propose également toute une 
palette de services aux femmes qui souhaitent entamer une reconversion 
professionnelle – ateliers (prise de parole en public, entraînement à 
l’entretien de recrutement), découverte du monde professionnel. Et 
mène au sein des entreprises, des actions de sensibilisation à l’égalité 
professionnelle, à la lutte contre les violences sexistes. Car le monde du 
travail est aussi un terrain pour parler de valeurs portées par la Journée 
internationale des droits des femmes, célébrée le 8 mars.
Espace Chiavary, 12, boulevard Emile-Zola. Tél. 04 90 93 47 76.

Dans le cadre de la Journée 
internationale des droits des 
femmes, le 8 mars, le CIDFF organise 

Aujourd’hui les femmes en partenariat avec le 
Cargo de Nuit, la librairie les Grandes largeurs, 
l’association La Collective et l’atelier Saugrenu. 
À partir de 14 heures, le programme est riche : 
conférence de 
Lucile Peytavin 
autour de son livre 
Le coût de la virilité, 
lectures de textes 
féministes, chorale, 
ateliers (photo et 
création d‘affiches 
féministes), et 
DJ Moravie aux 
platines à partir 
de 20 heures pour 
terminer la journée.

Décider par soi-même
L'association Unapei La Chrysa-
lide Arles et Parcours Handicap 13 
pays d'Arles organisent une jour-
née d'ateliers ouverts à tous sur 
l'autodétermination et le pouvoir 
d'agir.  
Vendredi 10 mars au foyer Mas 
Saint-Pierre, 601 avenue Louis-Vissac 
Inscriptions :  
secretariat@chrysalide13.fr

Photo : R. Boutillier / ville d’Arles

Infos et réservation : CIDFF, tél. 04 90 93 47 76 /  
La Collective, tél. 06 51 24 53 97.

Familles d'accueil
La direction de la Pro-
tection Judiciaire de la 
Jeunesse, rattachée au 
ministère de la Justice, 
recherche des familles 
pour accueillir des 
mineurs ou de jeunes 
adultes en insertion 
sociale, scolaire ou pro-
fessionnelle.  
Tél. 04 88 22 73 13 - 
07 76 11 53 06.
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Arles en ligne
Toutes vos démarches accessibles en ligne sur : demarches.arles.fr
Le site officiel de la mairie . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . www.ville-arles.fr

Les actualités de la ville d’Arles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .www.arles-info.fr

L’agenda au jour le jour . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . www.arles-agenda.fr

Le kiosque numérique . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . kiosque.arles.fr

La photothèque de la ville d’Arles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .phototheque.arles.fr

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . facebook.com/ville.arles

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . twitter.com/VilledArles

HÔTEL-DE-VILLE
04 90 49 36 36

MAIRIES ANNEXES
• Mas-Thibert . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 20
• Moulès . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 28
• Raphèle . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 27
• Salin-de-Giraud . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 00
• Sambuc . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 13

SERVICES MUNICIPAUX
• État-civil,
 Pôle de services publics 2, 
 13, rue Romain-Rolland . . . . . . . . 04 90 49 37 70

• Passeport et Carte nationale d’identité,
 Service Affaires générales,
 Pôle de services publics 2, 
 13, rue Romain-Rolland . . . . . . . .04 90 49 38 28

• Élections,
 Pôle de services publics 2, 
 13, rue Romain-Rolland . . . . . . . . 04 90 49 36 53

• Allo Travaux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 39 50

• Abonnement stationnement,
 Parking du centre, 
 8, rue Émile-Fassin . . . . . . . . . . . . . .04 90 96 68 58

• Accès à la zone partagée,
 Police Municipale,
 7, bd des Lices . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 39 48

• Parking du Centre,
 8, rue Émile-Fassin . . . . . . . . . . . . . .04 90 96 68 58

• Guichet famille,
 Espace Chiavary, 
 2, rue de la Paix . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 47 59

• Restauration scolaire À table ! ,
 Espace Chiavary, 
 12, bd Émile-Zola . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 93 26 58 

• Sports et loisirs,
 Rue Ferdinand-de-Lesseps . . 04 90 49 36 85

• Médiathèque,
 Espace Van Gogh, pl.Félix-Rey . 04 90 49 39 39

• Relais Assistants Maternels
 (RAM),
 11, rue Parmentier . . . . . . . . . . . . . . . .04 90 49 47 79

• Centre communal d’action sociale
 (CCAS),
 11, rue Parmentier . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 18 46 80

• Pompes funèbres,
 Impasse Balze . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 96 83 43

• Cimetières,
 Hôtel de ville, 
 cour des Podestats . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 37 62

POLICE MUNICIPALE
7, bd des Lices . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 49 39 92

MAISONS PUBLIQUES DE QUARTIER
• Barriol,
 Place Maurice-Thorez . . . . . . . . . 04 90 96 44 70

• Griffeuille,
 Place Vincent-Auriol . . . . . . . . . . . . . 04 90 18 95 03

• Trébon,
 Rue Marius-Allard . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 96 53 61

• Trinquetaille,
 Rue de la Verrerie . . . . . . . . . . . . . . . . . 04 90 96 22 61

MÉDIATEUR DE LA VILLE D’ARLES
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .04 90 49 59 81

EN LIEN
• Maison de la vie associative,
 2, bd des Lices . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .04 90 93 53 75 

• Office de tourisme . . . . . . . . . 04 90 18 41 20
www.arlestourisme.com 

• Communauté d’Agglomération
 Arles-Crau-Camargue-Montagnette

(ACCM) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .04 86 52 60 00

• Collecte des déchets,
ACCM Environnement 04 84 76 94 00

www.agglo-accm.fr

Arles utile

MAGAZINE D’INFORMATION DE LA VILLE D’ARLES
N°265 Mars 2023 • directeur de la publication Théo Pentagrossa • rédaction 
Marie-Pierre Garrabos (rédactrice en chef), Silvie Ariès, Frédérique Bourguet, 
Mélanie Vallat-Cristianini, Romain Vauzelle • mise en page Christophe Kay, 
Sévrine Von Euw • une Photo : P. Praliaud / ville d’Arles • impression Pure-
impressiondépôt légal 7 mai 2003 • issn 1283 5900 • rédaction tél. 04 90 49 37 92 • courriel magazine@ville-arles.fr 
• direction de la communication, de l’information et de la relation citoyenne Hôtel de ville - BP 90 196 - 13637 Arles 
cedex • www.ville-arles.fr

ÉTAT-CIVIL  
19 déc. 2022 > 12 fév. 2023

Naissances
Ibrahim Barek, A’nesta Kaba, Hafsa 
El Yadri, Johana Coulomb, Marwa El-
Haddadi, Marwa Amezyan, Israe El 
Oualladi El Marouani, Augustin Ollive, 
Laure Barthalois, Amjad Belaich, 
Vianney Deroudille, Anas El-Ghalmi, 
Ibrahim Bouazza, Abrar Asbai El Oua-
kili, Assia Belhaji, Aïssa Mekchouche, 
Rym Degli Esposti, Fahami Mmadi 
Ali, Essen Ayush, Alba Bayle, Yannis El 
Jouak, Abel Pétrouchine, Nelya Raggi, 
Émilio Dautrey, Chahine Bouchkourt, 
Stella Verdier, Leïa Fesquet Wiart, 
Lola Beaumelle, Sevan Pichot, Amira 
Chekalil, Juliette Doutres, Hortense 
Montenegro, Eden Sardet, Alya Tibir, 
Inaya Yatti, Yassine Essaki, Neyzan De 
La Cruz Ashqui, Bari Abdelhak, Aya 
Khorchani, Maïwenn Kacemi, Ismaël 
Boumaza-Trapet, Jules Idanez, Ali-
Youssef Lahboub, Anas Bouleghlem, 
Lyssia Foufa, Léandre Blau, Léo Yvon 
Arnaud, Aliyah Benarba, Manel Tayeb, 
Yoan Lucigny, Ahmed Ibnelakhal 
Lezar, Noé Dupuy, Tasnim Acharki El 
Bouazzati, Lilou Lepilliet.

Mariages
Morad Asloune et Nouhaila Slimani, 
Pierre-André Gras et Corine Crow-
ford, Brahim Boudjema et Yelyza-
veta Nykyforova, Antonio Manuel 
André De Sousa et Elodie Lombardo, 
Najime Ichba et Wissale Kaddouri, 
Lilian Gay et Cynthia Barbosa Ta-
vares, Thierry Veyrié et Laure Plasse.

Décès
Jean-Luc Le Goareguer (66 ans), Mar-
guerite Bisson née Naval-Assie (84 
ans), Claudette Aubert née Sauvaire 
(94 ans), Maryse Garcin (87 ans), René 
Nicollet (94 ans), Mirena Perino née 
Barbieri (85 ans), Dominique Vanwon-
terghem (69 ans), Eliane Dumas née 
Montet (93 ans), Célestino Neri (92 
ans), Nadine Sebastien (64 ans), Char-
lotte Fischer née Cazeaux (95 ans), 
Jean Céze (82 ans), André Montels (98 
ans), Yvonne Falaschi (88 ans), Jean-
Claude Guérin (84 ans), Marianne Ma-
thieu née Biver (73 ans), Sylvain Novi 
(96 ans), Viviane Richard née Emé-
rial (90 ans), Serge Munoz (60 ans), 
Suzanne Chevalier née Darenne (87 
ans), Pierre Fantésini (88 ans), Marie 
Viotti née Rinaldo (85 ans), Joachim 
Calixto (81 ans), Olivier Maillot (35 
ans), Alain Bonnet (53 ans), Caroline 
Verdié (50 ans), Jacqueline Buffat née 
Lumaret (82 ans), Sophie Liconnet (55 
ans), Jean-Michel Bouhin (81 ans), Jean 
Boyer (87 ans), Marie Fraysse née Au-
lagne (74 ans), Emilia Prieto née Pons 
(92 ans), Alfred Pampaloni (91 ans), 
Noël Bernard (70 ans), Marie Torres 
née Martinez (91 ans), Jean Marrony 
(83 ans), Carmen Baldacchino née 
Galea (97 ans), André Golle (87 ans), 
Joséphine Rainaud née Miro (90 ans), 
Andrée Dorner née David (89 ans), 
Robert Carando (77 ans), Yvette Belen-
guier née Roubaud (89 ans), Jacques 
Perrot (96 ans), Jacques Durand (74 
ans), Jacqueline Rouquette née Burri 
(87 ans), Simone Reynaud née Lain 
(86 ans), Marie Bobenrieth (98 ans), 
Denise Martini née Nizarray (91 ans), 
Marie-Thérèse Bernardini née Pierre-
don (75 ans), Frédéric Aubert (69 ans), 
Monique Garcin née Gigot (89 ans), 
Fernande Bautias née Saffin (94 ans), 
Colette Fages née Montfajon (86 ans). 
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FIGURES D’ARLES

Texte Romain Vauzelle
Photo Hervé Hôte/agence Caméléon

Retrouvez l’interview vidéo  
Tac O Tac de Virgile Marteau en 

scannant ce QR Code

FIGURES D’ARLES

DU BONHEUR EN BAR
S'il est une « figure d'Arles », c'est bien lui : pendant 20 ans, Virgile 
Marteau a arrosé son pré carré de la place du Forum de sa gouaille sans 
pareille. Le charismatique patron du Mon Bar a servi sa dernière tournée, 
quelques heures avant 2023.  

V irgile s'accoude au comptoir, 
fait glisser ses lunettes au bout 
de son nez et déplie la lettre 
qu'on lui tend. Il est 8h26, 
les clients se comptent sur 

les doigts d'une main, ils retiennent leur 
souffle. Puis le verdict tombe, proclamé 
par le patron  : «  fin du spectacle, mes-
sieurs-dames ! » Ce mercredi 28 décembre 
2022, la missive faisant foi, Mon Bar est 
officiellement vendu. Hamid applaudit, 
Renée monte le son, Marie danse derrière 
la caisse. Vingt ans presque jour pour jour 
après avoir pris les rênes du petit bar-ta-
bac de la place du Forum, Virgile tourne 
la page sans regret. Vingt ans de rigolades 
et de coups de gueule, de débats intermi-
nables, de ferias mémorables. Vingt ans de 
« mon prince », de « ma chérie », de « même 
pas peur » et de « que du bonheur ». Vingt 
ans qui ont fait de lui une figure d'Arles et 
de son bistrot une institution.
Sa bouille et sa gouaille incarnaient à 
merveille le Forum, ce cœur battant du 
centre ancien où ses parents tenaient 
déjà un pub dans les années 70, lui don-
nant le goût du métier. Après un long exil 
en Corse, où il géra tour à tour une dis-
cothèque, un magasin de prêt-à-porter et 
une paillote naturiste, Virgile est revenu 
sur ses terres quand Mon Bar s'est pré-
senté à lui.  

« Si notre ville était une crèche, il serait 
le premier santon » glisse un ancien de la 
maison. Qui soulève la question que tous 
les Arlésiens ont posée en apprenant la 
nouvelle : « alors, on fête ça quand ? » 
Mais Virgile n'en démordra pas. Aux 
habitués qui poussent la porte et lui 
tombent dans les bras, il explique avec 
son accent unique et cette gestuelle 
bien à lui, la tête penchée sur l'épaule, 
une main ouverte contre le torse et 
l'autre vous tenant le poignet : « je veux 
pas de bringue, pas de cérémonie, pas de 
grands adieux. Ceux qui veulent me dire 
aurevoir sauront me trouver ». Ici, le chef 
a toujours raison. C'est même gravé au-
dessus du bar.

« Pas de nouveau spectacle »
Le défilé des clients s'accélère, la 
machine à café ronronne de plus en 
plus fort. Virgile distribue les bons mots 
et les coucous aux copains à travers 
les portes vitrées. « Depuis le tabac, je 
peux surveiller toute la place  » dit-il. 
En contrepartie, le zinc est en vitrine, 
offrant aux passants le one-man-show 
de son truculent patron, captivant 
l'auditoire ou roupillant sous la télé. 
Au plus fort de la saison estivale, une 
affichette «  No photo please  » était 
même placardée aux carreaux pour que 

les touristes ne troublent plus son 
précieux repos.
À 62 ans, Virgile aspire désormais 
au calme et à la discrétion. «  C'est 
jouissif d'être une célébrité locale, mais 
maintenant j'aimerais être incolore », 
confie-t-il en dépit de son penchant 
pour les chemises bariolées. Deux 
décennies derrière le comptoir frappé 
des initiales MB - «  pour Mon Bar ou 
Mon Bonheur mais aussi Marteau et 
Barbaux, les noms de mes parents » - ont 
fatigué son cœur, faisant de ce départ 
un soulagement. Ce qu'il retiendra de 
l'aventure ? « La convivialité et le plaisir 
d'écouter les autres, même si je ne l'ai pas 
assez fait ». Jusqu'au dernier jour de 
2022, des Arlésiens sont venus trinquer 
à sa santé, s'amuser de son langage 
fleuri et faire ce qu'il n'est pas toujours 
permis ailleurs. Bientôt, l'histoire du 
Mon Bar continuera de s'écrire avec un 
autre Arlésien aux commandes. Virgile, 
lui, le jure : « je donnerai pas de nouveau 
spectacle ».


